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Le Président Tebboune 
s’entretient avec le président 

du Conseil européen

Lamamra reçoit l’envoyé 
personnel du SG de l’ONU 
pour le Sahara occidental

De Mistura achève sa visite dans 
les camps de réfugiés sahraouis

Lamamra reçoit le vice-
ministre des AE malaisien

Le président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, a 
eu, lundi à Alger, un entretien 

en tête à tête avec le président du 
Conseil européen, M. Charles Michel.
L’entretien s’est déroulé au siège de 
la Présidence de la République, où 
un accueil officiel a été réservé par le 
Président Tebboune au président du 
Conseil européen.
M.Charles Michel est arrivé peu 
auparavant à Alger où il a été accueilli 
par le Premier ministre, M. Aïmene 
Benabderrahmane, accompagné du 
ministre de l’Energie et des Mines, 
Mohamed Arkab, et du ministre du 
Commerce et de la Promotion des 
exportations, Kamel Rezig.
Il s’est rendu par la suite au Sanctuaire 
du Martyr à Alger où il a déposé 

une gerbe de fleurs devant la stèle 
commémorative des martyrs de 
la glorieuse Guerre de libération 
nationale.
Le président du Conseil européen a 
également visité le Musée national 
du Moudjahid où des explications 
détaillées lui ont été fournies sur 
les différentes étapes ayant marqué 
l’Histoire de l’Algérie.

Le ministre des Affaires 
étrangères et de la Communauté 
nationale à l’étranger, 

M.Ramtane Lamamra a reçu lundi 
l’envoyé personnel du Secrétaire 
général de l’ONU pour le Sahara 
occidental, Staffan de Mistura qui 
effectue une visite en Algérie, selon un 
communiqué du ministère.
La rencontre s’est déroulée en 
présence de l’Envoyé spécial chargé 
de la question du Sahara occidental et 
des pays du Maghreb, Amar Belani.
Les deux parties ont examiné lors 
de cette rencontre “les derniers 
développements de la question 
sahraouie et les perspectives de 
renforcement des efforts onusiens en 
vue d’une reprise des négociations 
directes entre les deux parties au 

conflit, le royaume du Maroc et le 
Front Polisario, dans l’objectif de 
parvenir à une solution politique 
juste, durable et acceptée par les deux 
parties garantissant au peuple sahraoui 
l’exercice de son droit inaliénable et 
imprescriptible à l’autodétermination, 
conformément aux résolutions 
pertinentes de l’ONU et sa doctrine en 
matière de décolonisation”, précise le 
communiqué du ministère.

Des messages “importants” 
ont été adressés à l’ONU par 
les responsables sahraouis 

qui ont appelé l’organisation 
internationale à prendre “des 
décisions courageuses” pour trouver 
une solution juste au conflit au 
Sahara occidental, après une série 
de rencontres et d’entretiens avec 
l’envoyé personnel du secrétaire 
général des Nations unies, Staffan 
De Mistura, dans les Camps de 
réfugiés sahraouis.
De Mistura, qui s’est rendu 
samedi dans les Camps de 
réfugiés sahraouis, la deuxième 
visite du genre dans la région 
depuis sa nomination, a eu une 
série d’entretiens et de rencontres 
avec plusieurs responsables 
sahraouis, notamment le président 
de la République arabe sahraouie 
démocratique (RASD) et secrétaire 
général du Front Polisario, Brahim 
Ghali, qui l’a reçu, dimanche soir, 
au siège de la Présidence sahraouie, 
dernière étape de sa visite.
Dans le cadre de sa visite également, 
l’émissaire onusien a rencontré la 
délégation sahraouie chargée des 
négociations, des représentants de 
femmes et de jeunes sahraouis et 
le chef d’Etat-major de l’armée de 
libération sahraouie.
La visite du diplomate italo-suédois 
a été marquée par des messages 
“importants” adressés par les 
responsables sahraouis aux Nations 
unies, au Conseil de sécurité et 

à l’ensemble de la communauté 
internationale, pour faire avancer 
le processus de décolonisation au 
Sahara occidental, occupé par le 
Maroc depuis 1975.
A l’issue de sa rencontre avec les 
membres du Conseil consultatif 
(CCS) de la RASD, le président 
de ce Conseil, Ahmed Ibrahim 
Lemghifri a déclaré à l’APS que 
“l’ONU et le Conseil de sécurité 
doivent prendre des décisions 
courageuses, dans l’objectif de 
trouver une solution juste au conflit 
au Sahara occidental”.
Dans ce sillage, M. Lemghifri a 
appelé la communauté internationale 
à “une intervention urgente pour 
protéger les droits de l’Homme 
au Sahara occidental et amener le 
Maroc à respecter les résolutions de 
la légalité internationale, permettant 
au peuple sahraoui d’organiser un 
référendum d’autodétermination”.
Pour sa part, le membre du Conseil 
consultatif sahraoui, Mohamed 
Lamine Bali a souligné que sa 
rencontre avec De Mistura avait 
permis d’adresser plusieurs 
messages à l’ONU, au Conseil 
de sécurité et à la communauté 
internationale. Le peuple sahraoui 

“a mené une bataille durant laquelle 
il a réalisé de nombreuses victoires 
au plan diplomatique. Toutefois, 
l’arme demeure, si besoin est, le seul 
discours que comprend l’ennemi 
colonisateur”, a-t-il soutenu.
 
Appliquer la légalité internationale
 
A l’issue de sa rencontre avec 
l’émissaire onusien, le chef d’Etat-
major de l’Armée sahraouie, 
Mohamed El-Ouali Akeik, a affirmé 
de son côté que “les messages 
de l’Armée sahraouie portent 
sur la nécessité pour les Nations 
unies, le Conseil de sécurité et 
la communauté internationale de 
s’engager dans l’application de la 
légalité internationale et d’accélérer 
la recherche d’une solution juste 
au conflit au Sahara occidental, 
une solution garantissant au 
peuple sahraoui son droit à 
l’autodétermination”.
Déplorant l’indifférence de l’ONU 
notamment vis-à-vis du dossier 
sahraoui, il a affirmé que sa 
rencontre avec De Mistura avait 
aussi permis de “faire passer des 
messages importants à l’ONU, 
notamment au Conseil de sécurité, 
quant au reniement du droit du 
peuple sahraoui à la liberté et 
l’indépendance, l’absence auprès 
de la communauté internationale 
d’une véritable réaction, ainsi que 
le traitement inacceptable réservé 
au Maroc”.

Le ministre des Affaires 
étrangères et de la 
Communauté nationale à 

l’étranger, Ramtane Lamamra, 
a reçu dimanche le vice-ministre 
des Affaires étrangères de la 
Malaisie, Dato Kamarudin Jaffar 
qui effectue une visite de travail en 
Algérie, indique un communiqué du 
ministère.
“A cette occasion, les deux 
responsables ont passé en revue 
l’état des relations bilatérales et les 
perspectives d’insuffler une nouvelle 
dynamique aux relations historiques 
entre l’Algérie et la Malaisie”, lit-on 
dans le communiqué.
“Ils ont souligné la nécessité 
d’enrichir le cadre juridique de la 
coopération entre les deux pays 
et de réactiver les mécanismes 
du partenariat bilatéral, dont 
notamment la Commission 
mixte algéro-malaisienne sous 
la co-présidence des chefs de la 
diplomatie des deux pays”, ajoute la 
même source.
Lors des entretiens entre les 
deux parties, “il a été également 
convenu d’encourager la création 
d’un Conseil d’affaires algéro-
malaisien”.
“Par ailleurs, tout en se félicitant 
de la coordination régulière entre 
les deux pays dans le cadre de leurs 
groupes communs d’appartenance, 
tels que l’ONU, le Mouvement 
des Non-alignés et l’Organisation 
de la coopération islamique, les 
deux parties ont échangé des 
vues et analyses sur un certain 

nombre de questions régionales et 
internationales d’intérêt commun”, 
conclut le communiqué.
Dans une déclaration à la presse 
au terme de l’audience que lui a 
accordée M. Lamamra, le vice-
ministre malaisien a indiqué avoir 
eu des entretiens fructueux avec le 
chef de la diplomatie algérienne, 
avec lequel il a partagé de nombreux 
points de vues.
A ce titre, le responsable malaisien 
a indiqué que “l’Algérie et la 
Malaisie partagent les mêmes 
positions sur toutes les questions 
internationales, bilatérales et 
locales auxquelles nous sommes 
confrontés aujourd’hui”.
“Il y a une convergence de vues sur 
les défis auxquels nous continuons 
à faire face en tant que pays 
musulmans. Il s’agit notamment 
des questions internationales telle 
que la question palestinienne, 
l’environnement et le changement 
climatique ainsi que les questions 
humanitaires dans le monde”, a-t-il 
précisé.
“C’est là l’image que nous voulons 
montrer, à savoir que l’Algérie 
et la Malaisie œuvrent ensemble 
pour faire face aux défis actuels et 
futurs”, a-t-il également souligné.
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Hydrocarbures : 
Paris dit «non» à un gazoduc Espagne-France

Sud de l’Europe :
 L’Algérie intransigeante sur les prix du gaz

Le ministre français de 
l’Economie, Bruno Le 
Maire, a déclaré samedi 

que la construction d’un gazoduc 
entre l’Espagne et la France n’était 
pas prioritaire pour Paris, jugeant 
plus urgent de se concentrer sur 
les défis énergétiques à relever 
l’hiver prochain. «Le défi à court 
terme est d’avoir plus de gaz, 
plus d’électricité venant d’autres 
pays que la Russie (…) Je ne suis 
pas sûr qu’un nouveau gazoduc 
puisse nous aider à passer 

l’hiver», a-t-il déclaré devant 
la presse à Cernobbio (nord de 
l’Italie), en marge du forum 
économique The European 
House – Ambrosetti.
A l’inverse, le chancelier 
allemand Olaf Scholz avait 
réitéré mardi son soutien 
appuyé à un gazoduc à travers 
les Pyrénées afin «d’améliorer 
les interconnexions du réseau 
gazier» européen sur fond de 
crise de l’énergie provoquée 
par le conflit entre la Russie 

et l’Ukraine. Un tel projet 
permettrait à l’Espagne, mais 
aussi au Portugal, d’acheminer 
du gaz, provenant sous forme de 
GNL des Etats-Unis ou du Qatar, 
vers l’Europe centrale en passant 
par la France. Lancé en 2013, le 
projet a été abandonné en 2019 
par Paris et Madrid en raison de 
son impact environnemental et 
de son faible intérêt économique. 
Mais les menaces russes d’un 
arrêt des livraisons de gaz à l’UE 
ont remis le sujet sur la table.

Les événements se 
précipitent et la carte 
énergétique mondiale se 

trouve bousculée à un rythme de 
plus en plus effréné.
Alors que la Russie joue avec les 
nerfs de l’Europe, qui redoute de 
devoir passer un hiver difficile 
faute d’approvisionnements 
suffisants en gaz, l’Algérie 
voit sa position, tant politique 
qu’économique, renforcée.
Souhaitant réduire sa dépendance 
des hydrocarbures russes, 
l’Europe s’est tournée dès le 
début du conflit ukrainien vers 
l’Algérie pour solliciter une 
augmentation des flux.
Reliée par des gazoducs à 
l’Espagne et à l’Italie, ses deux 
principaux clients européens, 
l’Algérie a opté pour la seconde 
au détriment de la première qui a 
dû ainsi revoir ses ambitions de 
devenir le hub gazier de l’Europe.
L’Algérie et l’Espagne sont en 
crise ouverte depuis la mi-mars 
à cause du dossier du Sahara 
occidental. Premier fournisseur 
historique de l’Espagne, l’Algérie 

ne l’est plus depuis début 2020, 
détrônée par les États-Unis.
En juin dernier, elle est même 
dépassée par la Russie, devenue 
deuxième fournisseur du pays. 
Depuis quelques jours, la menace 
de l’interruption des livraisons 
algériennes est brandie.
Selon la presse espagnole, les 
négociateurs algériens sont 
intransigeants sur la question de 
la révision des prix, les contrats 
de long terme étant en faveur des 
Espagnols car négociés avant la 
flambée actuelle.
Les intérêts de l’Algérie lui 
dictent de tirer le maximum de 
dividendes de la conjoncture, en 
renflouant ses caisses, en attirant 
les investissements qui faisaient 
jusque-là défaut et en mettant le 
levier énergétique au service de 
sa diplomatie.
C’est dans ce sens que les flux ont 
été augmentés vers l’Italie, allié 
historique de l’Algérie. En avril 
dernier, les compagnies des deux 
pays, Sonatrach et ENI ont conclu 
un accord pour l’augmentation 
des livraisons de 9 milliards de 

mètres cubes par an d’ici 2023-
2024.
En juillet, un autre accord de 
4 milliards de dollars est signé 
entre Sonatrach et trois grandes 
compagnies étrangères, dont 
ENI, pour le développement 
d’un champ gazier en Algérie 
destiné à augmenter les capacités 
d’approvisionnement de l’Italie. 
Pour les deux contrats, le Premier 
ministre italien, Mari Draghi, a 
fait le déplacement en Algérie.
Du gaz au prix du marché
Fin août, c’est le président 
français Emmanuel Macron qui a 
effectué une visite mémorable en 
Algérie. Les deux pays sortaient 
pourtant d’une grave brouille.
Emmanuel Macron a expliqué, 
chiffres à l’appui, qu’il n’était 
pas venu pour le gaz, les volumes 
livrés par l’Algérie n’étant pas 
de nature à changer la donne. 
L’Algérie fournit à la France 8 % 
de ses importations de gaz qui, 
elles, ne constituent que 20 % de 
son mix énergétique.
Mais la question s’est invitée 
dans la visite, et pas seulement 

sous l’angle de « la solidarité 
européenne » comme l’a soutenu 
le président français.
La presse hexagonale a fait état 
de la disponibilité de l’Algérie 
à doubler ses livraisons et, 
immédiatement après la visite, 
l’opérateur gazier français Engie 
a annoncé des négociations avec 
Sonatrach sur des contrats « de 
long terme », n’incluant donc pas 
les livraisons pour le prochain 
hiver que toute l’Europe redoute.
Le seul gazoduc dont dispose la 
France la relie à la Norvège. Les 
autres quantités importées, dont 
celles en provenance d’Algérie, 
sont du GNL, négocié sur le 
marché spot, soit au prix du 
marché.
Les deux compagnies n’ont pas 
expliqué pourquoi elles négocient 
des contrats de long terme. 
Si la partie française souhaite 
obtenir un tarif avantageux pour 
plusieurs cargaisons de GNL, 
les observateurs soulignent 
que l’Algérie s’est montrée 
intransigeante sur la question des 
prix avec tous ses partenaires, y 
compris les Italiens.
Une semaine après la fin de la 
visite de Macron, rien de concret 
n’a été conclu entre Sonatrach 
et Engie, alors que des sources 
médiatiques ont annoncé la 
conclusion d’un accord rapide 
entre les deux parties.
Ce samedi, Jean-Luc Mélenchon, 
leader de la France insoumise, 
principale parti d’opposition en 
France, a laissé entendre que 
Macron a échoué à obtenir ce 
qu’il est venu chercher à Alger, 
en ce qui concerne le gaz.
« Monsieur se figure qu’on peut 
continuer d’aller à Alger, donner 
des ordres et que les gens vont les 
exécuter. Résultat, il est reparti une 
main devant, une main derrière, 
il n’a rien », a déclaré Jean-Luc 
Mélenchon, en rappelant que les 
Italiens ont devancé les Français 
sur ce dossier.
« L’Italie a accepté sans discuter 
les prix du gaz proposés par 
l’Algérie qui veut que les autres 

clients dont l’Espagne s’alignent 
sur ces tarifs. L’Algérie est 
devenue intransigeante sur les 
prix du gaz », explique une source 
proche du dossier.
Il se pourrait aussi que la volonté 
des Français soit de sécuriser 
leur approvisionnement dans 
la perspective de tensions plus 
vives. Le groupe russe Gazprom a 
d’ailleurs annoncé simultanément 
la suspension de ses livraisons à 
Engie.
L’Espagne demeure le grand 
perdant de ces chamboulements. 
Même si elle n’a pas de soucis 
concernant sa consommation, 
étant un grand importateur de 
GNL américain et russe, sans plus 
de gaz algérien, elle doit renoncer 
à son rêve de devenir le grand hub 
gazier de l’Europe et à l’influence 
politique et stratégique qui va 
avec.
Et surtout, et c’est le plus 
douloureux, l’Espagne doit 
payer le gaz au prix du marché, 
après avoir longtemps bénéficié 
de « tarifs amis » de la part de 
l’Algérie. Avec la hausse des 
prix du gaz, les entreprises et les 
foyers espagnols se retrouvent 
pénalisés.
Pour avoir du gaz et dépasser 
les retombées de la conjoncture 
mondiale actuelle, il faut se 
tourner vers Alger. C’est le sens 
de la question d’un journaliste 
allemand qui, mardi dernier, a 
demandé à Pedro Sanchez et 
son homologue allemand Olaf 
Scholz, qui tenaient une réunion 
sur la crise énergétique en 
Europe, s’ils allaient se rendre en 
Algérie comme vient de le faire 
Emmanuel Macron.
Pedro Sanchez a répondu qu’il 
souhaitait y aller et il a réitéré 
son appel du pied deux jours plus 
tard. Sanchez semble prendre 
conscience qu’il est en train de 
se faire dépasser sur un dossier 
hautement stratégique d’où ses 
déclarations qui s’apparentent à 
une volonté de rectifier le tir .
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HENNI:

Lancement de l’opération d’indemnisation 
des sinistrés des feux de forêt

Krikou promet une assistance totale 
aux sinistrés des derniers incendies

L’opération 
d’indemnisation 
des sinistrés des 

derniers feux de forêt a 
commencé il y a deux jours 
à partir des wilayas de Souk 
Ahras, El-Tarf et Guelma, 
a indiqué dimanche à Alger 
le ministre de l’Agriculture 
et du Développement rural, 
Mohamed Abdelhafid Henni.
Dans une déclaration à la 
presse en marge de l’ouverture 
de la session parlementaire 
ordinaire 2022-2023, M. Henni 
a précisé que l’indemnisation 
des sinistrés des feux de forêt 
ayant touché dernièrement 
certaines wilayas du pays 
“intervient sur la base des 
résultats de l’évaluation 
des dégâts effectuée par les 
commissions de wilayas 
mobilisées à cet effet”.
“Quoi qu’il en soit, il y aura 
une indemnisation intégrale 
des pertes pour tous ceux qui 
sont touchés”, a-t-il affirmé, 
rappelant l’acheminement, 
samedi, de plus de 17 camions 
chargés d’aliments de bétail 
au profit des agriculteurs des 

wilayas touchées par les feux 
de forêt.
Evoquant la campagne 
moisson-battage de la saison 
en cours, M. Henni a indiqué 
que le bilan de l’opération sera 
communiqué le 30 septembre 
courant, soulignant qu’une 
production céréalière “très 
abondante” a été enregistrée 
cette année.
A une question sur la hausse 

des prix des engrais au niveau 
mondial, le ministre a évoqué 
la possibilité pour l’Etat 
d’importer ces engrais en vue 
de soutenir les agriculteurs, 
affirmant à ce propos que 
“l’Algérie a une production 
nationale d’engrais. S’il 
y a besoins de certains 
types d’engrais, ils seront 
importés afin de soutenir les 
agriculteurs”.

S’agissant du foncier agricole 
inexploité, M. Henni a 
fait état d’une “enquête en 
cours”, ajoutant que “des 
décisions seront prises à 
l’effet d’accorder des terres à 
ceux qui les exploitent, que ce 
soit dans le Nord, aux Hauts-
Plateaux ou dans le Sud”.
Pour ce qui est de 
l’investissement étranger 
dans le secteur agricole, il a 

souligné que “certains dossiers 
sont actuellement à l’étude”, 
ajoutant qu’”à ce jour, aucune 
décision officielle n’a été prise 
à leur sujet”.
Il a expliqué, dans le même 
sillage, que “la loi sur 
l’investissement et celle sur 
le foncier agricole affirment 
que tout le Domaine de l’Etat 
sera exploité en concession”, 
ajoutant que “les terres 
agricoles relevant de l’Etat 
ne peuvent être vendues, 
mais plutôt exploitées dans le 
cadre de la concession, et ce 
en application des instructions 
strictes du Président de la 
République en la matière et 
des lois en vigueur”.
En ce qui concerne la filière du 
lait subventionné, le ministre 
a fait état d’un “programme 
en cours pour augmenter la 
production et recenser les 
vaches laitières”, assurant que 
cette filière “est dans le top des 
priorités afin de répondre aux 
besoins du marché national”.

La ministre de la 
Solidarité nationale, 
de la Famille et de 

la Condition de la femme, 
Kaouthar Krikou a réaffirmé, 
dimanche depuis El Tarf, 
“la détermination de l’Etat à 
prêter une assistance totale 
et absolue à l’ensemble des 
sinistrés des incendies qu’ont 
connus plusieurs wilayas du 
pays en août dernier”.
La ministre s’exprimait lors de 
l’opération d’octroi du capital-
décès aux familles des victimes 
des incendies, organisée au 
siège de la wilaya, en présence 
du Conseiller du président 
de la République chargé 
des relations extérieures, 
Abdelhafid Allahoum, et des 
walis d’Annaba, de Guelma et 
de Sétif.
Le ministère de la Solidarité 
nationale “réitère son soutien 
total et absolu aux familles 
des victimes des derniers feux 
de forêt, à travers les mesures 
immédiates et urgentes 
prises par le président de la 
République, M. Abdelmadjid 

Tebboune”, a précisé Mme 
Krikou.
Passant en revue les efforts 
consentis pour éteindre 
les feux, ainsi que la prise 
en charge psychologique 
et sociale des familles des 
victimes, la ministre a 
fait savoir que “des aides 
financières ont été allouées 
aux familles des victimes, en 

application des instructions 
du président de la République, 
estimées à un (1) million 
DA pour chaque famille, en 
réparation des préjudices 
moraux, outre l’octroi du 
capital-décès par les caisses 
nationales des assurances 
sociales conformément aux 
dispositions réglementaires en 
vigueur”.

Mme Krikou a affirmé s’être 
également enquise du bon 
déroulement des opérations de 
solidarité entamées dès le début 
des feux de forêt, menées en 
coordination avec les autorités 
locales et la société civile, en 
vue de faire parvenir les aides 
en nature aux ayants droit en 
toute transparence et probité.
“Nous exprimons encore une 

fois notre gratitude pour l’élan 
de solidarité dont a fait montre 
le peuple algérien, cette 
qualité louable qui caractérise 
le pays d’un million et demi 
de martyrs, c’est en fait une 
seconde nature qui dénote la 
forte relation de fraternité et 
de communion ancrée chez 
le peuple algérien”, a-t-elle 
soutenu.
Les walis de Sétif, Guelma, 
Annaba et El Tarf ont reçu 
les aides financières destinées 
aux familles des victimes 
des derniers incendies, outre 
les enveloppes financières 
assignées aux familles des 
victimes de Constantine 
récupérées, au nom de leurs 
autorités locales, par le wali de 
Sétif.
La délégation composée, entre 
autre, de Mme. Krikou et M. 
Allahoum s’est rendue, par la 
suite, à Souk Ahras pour offrir 
les aides financières au nom 
du président de la République, 
aux familles des victimes des 
incendies.
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Énergies renouvelables :
567 MW de capacité totale installée au niveau national 

à fin 2021

Pharmaceutique : 
Le secteur ambitionne d’intégrer la chaine de valeur 

mondiale du médicament

La capacité d’énergies 
renouvelables (EnR) 
installée à la fin décembre 

2021 au niveau national s’élève 
à 567,1 MW dont 438,2 MW 
hors hydroélectricité, a indiqué 
le Commissariat aux énergies 
renouvelables et à l’efficacité 
énergétique (CEREFE).
“La capacité d’EnR installée à la 
fin décembre 2021 en considérant 
l’ensemble des projets raccordés 
et non-raccordés au réseau 
s’élève à 567,1 MW dont 438,2 
MW hors hydroélectricité. 
On compte ainsi 27,6 MW de 
nouvelles installations EnR, soit 
une croissance de près de +7% 
par rapport à celle cumulée à la 
fin décembre 2019”, précise le 
CEREFE dans son dernier rapport 
intitulé “Bilan des capacités 
d’énergies renouvelables 
installées à la fin décembre 2021”.
Les installations EnR raccordées 
au réseau (hors hydroélectricité) 
sont évaluées à 401,3 MW dont 
12 MW solaires photovoltaïque 
(PV) installées en 2021 pour 
l’hybridation des centrales 
thermiques dans le Grand Sud.
“Les installations EnR raccordées 
au réseau n’ont augmenté que de 
+3% par rapport à la fin décembre 
2019. Il est à noter que 59 MWc 
de centrales solaires PV destinées 

à l’hybridation sont également 
prévues en 2022”, souligne le 
rapport dont l’APS détient une 
copie.
Quant aux EnR hors réseau, une 
capacité totale de 36,9 MW a été 
installée à la fin décembre 2021. 
Près de 15,6 MW, représentant 
42% du total cumulé à la fin 
décembre 2021, ont été rajoutés 
entre 2020 et 2021, dont 4,4 MW 
en 2020 et 11,2MW en 2021.
“Cela représente une 
augmentation importante de 
+73% par rapport aux capacités 
installées à la fin décembre 2019. 
De plus, près de 12 MW solaires 
PV hors réseau sont prévus en 
2022”, indique la même source.
Par type d’EnR, le parc algérien 
à la fin décembre 2021 est 
“largement” dominé par le solaire 
photovoltaïque raccordé au 
réseau (PV on-grid).
Avec 92% des EnR hors 
hydroélectricité, l’énergie 
solaire PV est la première source 
de production d’électricité 
à partir des EnR avec 84% 
raccordée au réseau et 8% hors 
réseau. Le solaire thermique 
(CSP) et l’éolien représentent 
respectivement 6% et 2% des 
EnR hors hydroélectricité.
La part du solaire PV hors réseau 
(PV off-grid), qui représentait 

6% dans le bilan cumulé des 
installations EnR à la fin 
décembre 2019, est passée à 8% 
dans celui arrêté à la fin décembre 
2021.
46% des capacités hors réseau 

installées en zones isolées
Par ailleurs, le bilan du CEREFE 
souligne que les kits solaires 
installés dans les zones isolées, 
évalués à 17,2 MW, constituent 
près de la moitié (46%) de 
l’ensemble des installations 
solaires hors réseau recensées à la 
fin décembre 2021.
Le programme de solarisation 
des écoles, évalué à une capacité 
totale de 6,7 MWc à la fin 
décembre 2021, a connu une 
augmentation de +2,8 MWc, 
réalisés entre 2020 et 2021, soit + 

73% d’augmentation par rapport 
à la fin décembre 2019.
Près de 840 écoles réparties sur 
l’ensemble du territoire national 
ont été équipées de systèmes 
solaires PV à la fin décembre 
2021. Une capacité additionnelle 
de 2 MW est en cours de 
réalisation et concernera près de 
339 écoles.
“De même, des progrès 
considérables ont été également 
observés en matière de réalisation 
des projets d’éclairage public 
solaire. Sur une capacité totale 
de 9,9 MWc installée à la fin 
décembre 2021, l’éclairage public 
solaire représente désormais près 
d’un tiers (27%) des installations 
solaires hors réseau”, fait observer 
le CEREFE, ajoutant qu’à la fin 

décembre 2021, les capacités 
d’éclairage public solaire 
installées ont plus que doublé par 
rapport à la fin décembre 2019 
(soit +206% d’augmentation).
En termes de potentiel en 
ressources humaines qualifiées, 
le rapport indique qu’au niveau 
du secteur de l’enseignement 
supérieur et la recherche 
et développement, il a été 
dénombré 1.020 éléments à la fin 
décembre 2021 entre chercheurs 
permanents (443) et enseignant-
chercheurs (577) qui activent 
dans le domaine EnR.
Plus de 72% chercheurs ont le 
diplôme de doctorat.
Pour sa part, le secteur de la 
formation et de l’enseignement 
professionnels compte 93 
formateurs dans le domaine 
des EnR et de l’efficacité 
énergétique couvrant l’ensemble 
des spécialités. Les différentes 
structures de formation incluant 
le domaine des EnR sont au 
nombre de 59.
Entre 2020 et 2021, le secteur 
a formé 308 diplômés dans les 
spécialités liées aux EnR et à 
l’efficacité énergétique. Pour 
l’année en cours, 1.082 nouveaux 
diplômés sont prévus, indique le 
rapport.

Le secteur national de 
l’industrie pharmaceutique 
ambitionne d’intégrer 

la chaine de valeur mondiale 
du médicament, notamment en 
Afrique et en Europe, a indiqué 
lundi le ministre de l’Industrie 
pharmaceutique, Abderrahmene 
Djamel Lotfi Benbahmed.
“Notre volonté est d’intégrer la 
chaine de valeur mondiale de 
l’industrie pharmaceutique. Nous 
discutons avec nos partenaires 
d’autres pays pour intégrer 
l’Algérie dans leur chaine de 
valeur africaine ou européenne, 
car cela garantit la disponibilité 
et la valeur ajoutée pour les deux 
pays”, a affirmé M. Benbahmed 
sur les ondes de la radio nationale.
Le ministre a, dans ce sens, 
souligné que “de nombreux 
pays” ont affiché leur volonté de 
mettre en place, en Algérie, des 
unités de production totalement 
intégrées dédiées à l’Afrique ou 
à l’Europe.
“Notre stratégie est évidente, 
c’est d’être une base pour 
l’Afrique en terme de production 

de médicaments. Nous le serons 
car tous les indices sont là, nous 
avons les ressources humaines, 
l’énergie, nous avons une 
politique totalement intégrée et 
des investisseurs convaincus, des 
locaux et des multinationales”, 
a-t-il assuré.
Il a ainsi cité plusieurs atouts de 
l’Algérie pour le développement 

du secteur de l’industrie 
pharmaceutique, notamment 
grâce à sa position géographique, 
sa stabilité politique, la qualité 
de ses ressources humaines, sa 
compétitivité et l’environnement 
réglementaire sectoriel et global 
du pays.
A cet effet, M. Benbhamed a 
rappelé la mise en place d’une 

législation nationale intégrant les 
bonnes pratiques de fabrication 
algérienne, facilitant le 
processus d’export des produits 
pharmaceutiques algériens.
L’Algérie est “l’un des rares pays 
en Afrique d’avoir de bonnes 
pratiques de fabrication grâce à 
un décret paru il y a trois mois. 
Cela contribue à protéger la 

production nationale, notamment 
à travers des normes de qualité 
très importantes”, a-t-il expliqué.
Faisant observer que certains 
produits pharmaceutiques 
nationaux possèdent des taux 
d’intégration de 80 à 90%, le 
ministre du secteur a relevé “une 
dynamique qui se met en place 
grâce au degré d’implication 
des cadres du secteur et des 
opérateurs économiques”. Cela 
créé, a-t-il dit, de la confiance 
permettant aux investisseurs et 
aux cadres du secteur d’avoir un 
suivi continu des investissements.
En outre, M. Benbahmed a 
annoncé que de nouvelles 
propositions réglementaires 
seront soumises par son 
département ministériel dans 
le cadre de la prochaine loi de 
finances.
Parmi ces propositions, a-t-il 
indiqué, l’instauration d’amendes 
“pour les opérateurs qui ne 
respectent pas leur programme 
d’importation ou leur programme 
de production”.
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ANNABA / Energie
Les coupures de courant, un calvaire 

pour les habitants de plusieurs quartiers

ANNABA / Spéculation

Flambée des prix des 
fournitures scolaires : 
Une facture salée

ANNABA / Sinistres
Destruction de près de 8000 m² de végétation 

sèche lors d’un incendie à El Eulma

ANNABA / Rentrée scolaire 2022/2023

Le secteur de l'éducation se renforce par la réception 
de nouvelles infrastructures scolaires

Les habitants de 
plusieurs quartiers de 
la wilaya d’Annaba 

ne cessent de se plaindre 
des coupures itératives 
d'électricité. Ces revendiquent 
l’intervention des autorités 
concernées afin de résoudre 
cette problématique. Selon 
une source dinformation, 
les habitants souffrent 
depuis plus d’une semaine  
des coupures récurrentes 
d’électricité, surtout en cette 
saison chaude où plusieurs 
personnes âgées ont besoin 
de l’énergie électrique pour 
certain appareillage. Une  
panne intermittente qui 
survient le plus souvent en 
soirée, obligeant certaines  
familles à débrancher le 

courant pour éviter tout 
risque d’endommagement de 
leurs matériels électriques 
et articles électroménager.  
Ces coupures et la remise 
en service de l’électricité 
influent considérablement 
sur l’état de défectuosité de 

l’électroménager, télévisions, 
ordinateurs et autres appareils 
utilisant l'électricité. Les 
citoyens n’attendent pas des 
explications à postériori, mais 
réclament des interventions 
rapides et efficaces des 
services concernés.

La flambée des prix des 
denrées alimentaires 
n’a pas occulté les 

fournitures scolaires à la 
veille de la rentrée scolaire. 
Les prix des articles 
scolaires connaissent une 
flambée spectaculaire avec 
des augmentations qui 
concernent les fournitures 
importées de 20 à 100 %. 
A titre d’exemple, nous 
citerons  le cas d’un bon 
cartable qui  dépasse les 
5000 DA. À noter que la 
raison principale serait due 
à l’augmentation du prix 
du papier qui a atteint les 
100 % cette année. Ce qui 
a touché, d’une manière 
directe, les articles scolaires 
et dans le cas inhérent les 
cahiers de tout format. La 
fluctuation des coûts de la 
matière première a impacté 
sur les prix des cahiers.  Le 
cahier de 96 pages oscille 
entre 85 DA et 100 DA. Il 
en est de même pour celui 
de 120 pages qui est cédé à 

150 DA. Même chose pour 
celui de 192 pages qui est 
cédé à 200 DA. Tandis que 
le cahier de 288 pages frôle 
la barre de 320 DA. 
Les prix des autres 
fournitures ne sont pas 
en reste. Ainsi, la rame de 
papier coûte désormais 
900 DA ; les trousses, 420 
DA ; les tabliers ça varie 
entre 1000 DA et 2200 DA. 
Quant aux cartables, leurs 
prix varient entre 1500 DA 
et 3000 DA pour les moins 
chers ; celui des cartables 
de bonne qualité peut aller 
jusqu’à 12.000 DA.
Selon l’association 
de la protection des 
consommateurs et des 
parents d’élèves, cette 
augmentation des prix est 
difficile à supporter pour les 
parents d’élèves. On parle de 
300 % d’augmentation par 
rapport aux prix de l’année 
dernière. Ce qui suscite 
une profonde inquiétude 
chez les pères et mères de 
familles.

Près de 8000 m² de 
végétation sèche 
sont partis en 

fumée lors d’un incendie 
ravageur qui s’est 
déclaré, dans la localité 
« Bir Elmorja » dans 
la région d’El Eulma, 
relevant de la commune 
de Sidi Amar. Aussitôt 
alertés, les services de 
la Protection civile de la 
wilaya d’Annaba, se sont 
dépêchés sur les lieux, et  
ont réussi difficilement  
à maitriser l’incendie. 
L’unité principale de 

la protection civile a 
mobilisé huit camions 
citernes et des sapeurs-
pompiers pour maîtriser 

l'incendie.  Fort  
heureusement l’incendie 
n’a occasionné que des 
dégâts matériels.

Les préparatifs de 
la nouvelle rentrée 
scolaire 2022/2023 

s'accélèrent chaque jour. En 
effet, les services communaux 
de la wilaya s'activent au 
quotidien à finaliser les 
travaux de réfection des 
établissements scolaires dans 
les différents paliers. Ils sont 
plus de 70 établissements dans 

la wilaya d’Annaba concernés 
par le lifting, selon le P /APC 
Chouchene. Dans ce cadre 
précis  Boukhazna Mohamed 
Larbi de la direction de 
l'éducation nationale de la 
wilaya a indiqué, hier, que 3 
groupes scolaires vont voir le 
jour à Khalitoussa, Benaouda 
Mostefa (Ex-Draa Errich) 
et Gantra, 3 autres groupesa 
scolaires sont prêts à accueillir 

cette année les élèves  des 
communes de Berrahal et 
Kalitoussa, alors qu'au niveau 
de la commune de Tréat, deux 
nouvelles écoles primaires 
ouvriront cette année leurs 
portes aux élèvés au grand 
soulagement des parents 
d'élèves et leurs progénitures 
qui souffrent chaque années de 
l'éloignement et des mauvaises 
conditions atmosphériques.

Tayeb Zgaoula

Sara.Y

Sara.Y

Imen.B
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ANNABA / Faits divers

Une maison cambriolée … les voleurs s’emparent d’une importante 
somme d’argent et des articles électroménagers

ANNABA / Sider El Hadjar

Le symbole de l’industrie sidérurgique algérienne 
face au défi de l’efficience économique

Une enquête 
minutieuse a été 
diligentée par les 

éléments de la police,  suite 
à une plainte déposée par 
une personne résidant  au 
centre-ville d’Annaba, et 
dont son domicile a été 
visité cambriolé, pendant 
la nuit avec  effraction par 
une bande de malfaiteurs 
pendant que les occupants 
étaient absents. La victime a 
indiqué aux enquêteurs l’état 
des lieux après le passage 
des cambrioleurs qui ont 

tout chamboulé à l’intérieur. 
Les cambrioleurs se sont 
saisis d’une importante 
somme d’argent, des articles 
électroménagers et des objets 
de valeur. La police a confirmé 
que l’enquête est encore en 
cours et que les informations 
sur cette affaire sont limitées.
En effet, chaque été a son lot 
de casses et de cambriolage. 
Les cambriolages des 
appartements prennent une 
proportion alarmante durant 
la période estivale du fait de 
l’absence des propriétaires 
de maisons. Les vols par 

effraction sont commis 
généralement pendant les 
jours fériés et les week-ends. 
Selon les rapports des services 
de sécurité, le phénomène 
connaît un pic durant la 
période du mois de juin à la 
mi-septembre, mais aussi 
durant les jours fériés et les 
occasions de mariages et de 
décès. Ces vols sont perpétrés 
entre 13 heures et 17 heures. 
Avant de passer à l’acte, les 
voleurs surveillent le domicile 
ciblé, affirme un officier au 
niveau de la direction de la 
police judiciaire.

Le complexe 
sidérurgique Sider 
El Hadjar à Annaba, 

symbole de l’industrie 
lourde et la base de la 
sidérurgie dans le pays, fait 
face à des défis économiques 
lui imposant d’affirmer 
son efficience et son 
potentiel compétitif pour 
accompagner la dynamique 
d’édification de l’économie 
algérienne.
La Société nationale de 
sidérurgie (SNC), a été 
créée en 1964 avec pour 
mission de mettre sur pied 
le complexe d’El Hadjar, 
inauguré effectivement 
le 19 juin 1969 dans la 
commune de Sidi Amar, 
wilaya d’Annaba, par 
l’ancien président Houari 
Boumediène (1932-1978).
La première coulée de 
fonte du haut fourneau n1 a 
été réalisée par des bras et 
cadres algériens formés par 
l’Etat dans des universités 
internationales constituant 
un staff technique et 
dirigeant intégré qui 
avaient relevé le défi de 
construire les autres unités 
du complexe qui est devenu 
un leader régional de la 
sidérurgie.
Les réalisations du 
processus productif se sont 
succédées, par la suite, 
avec la mise en service des 

aciéries et laminoirs à chaud 
et à froid le 15 mai 1972, 
avant l’inauguration an 
1980 du haut fourneau n2.
Le complexe Sider El 
Hadjar s’est positionné 
comme base industrielle 
lourde dans une logique 
d’”industrie industrialisante 
et intégrée” qui a favorisé, 
selon ses cadres dirigeants, 
“l’apparition d’un réseau 
d’unités industrielles 
publiques et privées 
dont l’activité dépend 
directement des produits 
ferreux”.
Avec le parachèvement des 
structures de son processus 
productif et l’augmentation 
de sa capacité à près de 2 
millions de tonnes d’acier 
liquide par an, le complexe 
Sider El Hadjar est devenu 
un géant de la sidérurgie 
à l’échelle nationale et 
régionale, un symbole de la 
politique d’industrialisation 
de l’Algérie et une 

locomotive de l’industrie et 
de la relance économique.
Cette dynamique 
économique du complexe lui 
a permis d’employer 22.000 
travailleurs, créant ainsi une 
dynamique sociale dans 
l’Est du pays, mais aussi de 
relancer la formation et la 
recherche dans le domaine 
sidérurgique avec la création 
d’une unité de recherche 
au sein du complexe, 
des partenariats avec 
l’université, l’ouverture 
d’instituts de formation 
spécialisés, outre la prise 
en charge des stagiaires 
du secteur de la formation 
professionnelle dans la 
wilaya.
Au cours de ce processus, 
le complexe Sider a été 
confronté à des difficultés 
l’ayant empêché d’atteindre 
un niveau de rentabilité 
garantissant l’équilibre 
financier, des difficultés qui 
ont imposé une ouverture de 

capitale sans efficacité avec 
des partenaires étrangers à 
partir de 2001.
En 2016 l’Etat décide de 
mettre fin à ce partenariat 
et d’acquérir l’intégralité 
du capital du complexe qui 
redevient une entreprise 
publique relevant du 
groupe industriel public 
Sider dénommée Sider 
El Hadjar, expliquent des 
cadres du département de 
communication.
La décision de mettre un 
terme au partenariat et 
de reprendre le complexe 
a constitué un choix 
stratégique à dimensions 
socioéconomiques qui 
réaffirme l’attachement 
de l’Etat à ses acquis 
économiques et sociaux 
et son engagement à 
accompagner ce complexe 
symbole pour retrouver sa 
place dans le tissu industriel 
national et participer à 
la relance économique 
nationale.
Le complexe a bénéficié, 
dans ce cadre, d’un plan 
d’investissement en deux 
tranches. La première 
lancée en 2015 a porté 
sur la modernisation 
et la requalification du 
haut fourneau n 2 et des 
installations de soutien 
pour en porter les capacités 
de production à 800.000 

tonnes/an, a-t-on relevé.
Les efforts de réhabilitation 
de l’usine El Hadjar ont 
permis, en 2020, d’affirmer 
le niveau de qualité de ses 
produits ferreux et du mode 
de sa gestion par l’obtention 
de la certification ISO 9001, 
en plus du certificat de 
conformité de sa production 
de tubes sans soudure 
destinés au transport des 
produits pétroliers et gaz.
Le complexe Sider El 
Hadjar s’étend sur 832 
hectares et emploie 5.748 
travailleurs, sa capacité de 
production actuelle atteint 
800.000 tonnes de produits 
ferreux plats et longs, de 
rond à béton et de tubes.
Durant l’année 2021, Sider 
El Hadjar a exporté pour 
65 millions dollars de 
produits ferreux, selon les 
responsables du complexe 
qui misent sur le lancement 
de la seconde tranche du 
plan d’investissement, 
encore en suspens, qui 
prévoit la modernisation 
et la rénovation des 
aciéries, des laminoirs, de 
l’unité d’oxygène, outre 
l’acquisition d’équipements 
pour la chaîne de production 
afin de permettre à l’usine 
de retrouver sa capacité 
compétitive et dépasser le 
seuil de 1,2 million tonnes/
an, est-il souligné.

Sara.Y
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La population de la 
wilaya a vécu une scène 
horrible, avant-hier 

après-midi. En effet, un bus 
de transport urbain  a heurté 
un homme d’une cinquantaine 
d’années qui tentait de 
traverser à proximité de la gare 
ferroviaire à l’entrée de la ville 
d’Annaba.
Le choc a été brutal. Les 
passages pour piétons sont 
quasiment invisibles au niveau 
de certaines localités, hormis 

deux ou trois ralentisseurs 
épars et complètement 
obsolètes. Malheureusement  
l’intervention rapide des agents 
de protection civile n’a pu 
sauver le quinquagénaire qui a 
rendu son âme sur le champ et 
dont le corps a été transféré à la 
morgue du CHU ‘’Ibn Rochd’’.
Une enquête a été ouverte 
par les éléments de la 
sécurité afin de connaitre les 
raisons exactes. Malgré les 
campagnes de sensibilisations 
et les efforts déployés par 

les associations ainsi que 
les pouvoirs publics afin de 
sensibiliser la population sur 
les circonstances et les dangers 
des multiples accidents qui 
peuvent survenir, au niveau 
des routes rapides, on observe 
toujours des accidents en raison 
d’un manque de vigilance de 
la part des automobilistes ou 
des piétons notamment les 
enfants, du fait du non respect 
du code de la route. Il faut 
dire que le corps de sécurité 
a toujours été au rendez- vous 

et a lancé de nombreuses  
campagnes de sensibilisation 
quant aux dangers de la route 
à chaque fois que l’occasion se 
présentait, mais ce n’est guère 

suffisant. Par la multitude 
des accidents de la route, le 
nombre de décès et de blessés 
n’a pas cessé de croître durant 
ces derniers mois.

ANNABA / FAITS DIVERS
Un homme de 54 ans fauché par un bus, décède sur le coup 

à l’entrée de la ville

Le programme 
d’investissement social 
initié par le groupe 

Sonatrach en faveur des zones 
d’ombre du pays a été lancé 
dimanche depuis la wilaya de 
Touggourt, en présence des 
responsables de l’entreprise 
et des autorités locales, a-t-on 
appris hier lundi des services de 
la wilaya.
Le plan en question prévoit 
la réalisation de 37 projets de 
développement au profit des 
populations des zones d’ombre 
à travers 21 wilayas du pays, 
y compris celle de Touggourt, 
a fait savoir le représentant 
et conseiller du Président-
directeur général (P-dg) du 

groupe Sonatrach, M. Boualem 
Oudjhani, lors de la cérémonie 
du coup d’envoi de ce plan de 
développement sociétal.
M.Oudjhani a relevé que la 

wilaya de Touggourt s’est vue 
accorder deux (2) opérations 
portant ouverture de pistes 
d’accès et de désenclavement 
de la zone de Choucha 

Châabna, commune de Benacer, 
et l’équipement d’une école 
primaire dans la zone d’El-
Koudsi, commune d’El-Alia, 
en kits solaires.

Le même responsable a 
indiqué que “le groupe 
Sonatrach accorde une grande 
importance au développement 
des zones d’ombre et adhère 
à cette démarche prônée par 
le Président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, 
pour le développement des 
zones d’ombres et déshéritées 
et la prise en charge de leurs 
préoccupations”.
“Le P-dg du groupe public 
Sonatrach a, à ce titre, donné de 
fermes instructions pour relever 
le défi et mettre en œuvre le 
plan d’investissement social 
en vue d‘atteindre les objectifs 
escomptés’’, a conclu le même 
responsable.

TOUGGOURT
Un programme d’investissement social en faveur des 

zones d’ombre

Imen.B

Les éléments de la 
brigade territoriale 
de la Gendarmerie 

nationale (GN) de Douera 
(Alger) ont arrêté un 
individu pour fraude dans 
la transformation du lait 
subventionné en petit lait, 
loin de toute règle d’hygiène, 

a indiqué hier lundi un 
communiqué de la GN.
L’opération a eu lieu suite à 
des informations rapportant 
qu’un individu s’adonnait à 
la production du petit lait à 
partir du lait subventionné 
en sachets à travers la 
fermentation en y ajoutant des 

petits morceaux de margarine 
et le conditionnement dans 
des récipients en plastique, et 
le proposait à la vente, précise 
la même source.
Après avoir perquisitionné le 
local, les éléments de la GN 
accompagnés des services de 
lutte contre la fraude et de 

contrôle des prix de Draria, 
ont trouvé 10.150 sachets 
de lait subventionné et 120 
boites de margarines.
Après avoir soumis le produit 
au contrôle hygiénique, ce 
dernier s’est avéré impropre 
à la consommation. Tous les 
produits saisis ont été détruits.

Après parachèvement des 
procédures légales, le mis en 
cause (41 ans) a été présenté 
aux juridictions compétentes 
pour vente d’un produit 
alimentaire impropre à la 
consommation, spéculation et 
monopole, conclut la même 
source.

Arrestation d’un individu pour fraude dans la 
transformation du lait subventionné en petit lait

Dix-huit (18) nouveaux 
cas confirmés 
de coronavirus 

(Covid-19) et 21 guérisons ont 
été enregistrés alors qu’aucun 
décès n’a été déploré ces 
dernières 24 heures en Algérie, 
a indiqué lundi, le ministère de 
la Santé dans un communiqué.

Le total des cas confirmés 
s’établit ainsi à 270.461, 
celui des décès reste inchangé 
(6.879), alors que le nombre 
total des patients guéris passe 
à 182.088 cas.
Par ailleurs, quatre (4) patients 
sont actuellement en soins 
intensifs, note la même source, 

relevant que 45 wilayas n’ont 
recensé aucun nouveau cas.
Le ministère de la Santé 
rappelle, par la même occasion, 
la nécessité de maintenir 
la vigilance, en respectant 
les règles d’hygiène, la 
distanciation physique et le 
port du masque.

CORONAVIRUS
18 nouveaux cas et aucun décès ces dernières 24h



Argentine 
La police interpelle la compagne de l’assaillant 

de Cristina Kirchner

En Allemagne, un plan « massif » pour lutter 
contre la vie chère

Chili 
Surmonter l’échec de la réforme constitutionnelle

La vice-présidente argentine 
a été visée à bout pourtant, 
jeudi 1er septembre, par 

un pistolet mais aucun coup n’est 
parti. Son avocat est convaincu que 
l’auteur de l’attaque manquée, qui 
a été arrêté sur place, « n’a pas agi 
seul », selon le monde fr.
La police argentine a interpellé et 
placé en garde à vue, dimanche 4 
septembre dans la soirée à Buenos 
Aires, la compagne de l’homme qui 
a attaqué, jeudi, la vice-présidente 
du pays, Cristina Kirchner.
Selon des sources judiciaires 
citées par plusieurs médias 
argentins, dont l’agence de presse 
officielle Telam, la jeune femme 
a été interpellée dans une gare du 
quartier de Palermo, sur mandat 
de la magistrate cochargée de 
l’enquête sur la tentative d’attentat.
Agée de 23 ans, elle avait été 

interviewée dans les jours suivant 
l’attaque par des télévisions 
évoquant le suspect, son ami 
Fernando André Sabag Montiel, 
qui a été arrêté sur place. Elle avait 
exprimé sa surprise et dit qu’elle 
n’aurait jamais pensé ce dernier 
capable d’un tel acte, et que s’il se 
plaignait « comme tout le monde 
» de l’économie, il n’avait jamais 

mentionné la vice-présidente 
Kirchner « avec agressivité ».
Elle avait aussi déclaré ne pas 
l’avoir vu depuis quarante-huit 
heures avant les faits. Des analyses 
d’images de vidéosurveillance 
auraient en fait montré qu’elle 
avait été en sa compagnie le jour de 
l’attentat, le 1er septembre, selon 
des sources proches de l’enquête 

citées par les médias.
 « Evénements préparatoires »
Jeudi soir, alors que Mme Kirchner 
se mêlait à des partisans devant son 
domicile, un homme s’est approché 
d’elle et a pointé un pistolet en 
direction de sa tête, à bout portant. 
Pour une raison inconnue, aucun 
coup n’est parti alors que l’arme, 
chargée, avait bien été actionnée, 
a assuré peu après le président, 
Alberto Fernandez.
L’assaillant de 35 ans est de 
nationalité brésilienne, mais il vit 
en Argentine depuis l’enfance. 
L’homme, aux motivations à ce 
stade inconnues, n’a pas fait de 
déclaration depuis son arrestation. 
Sur des photos de son compte 
Instagram, il apparaissait porteur 
de nombreux tatouages dont 
certains (un soleil noir, une croix 
ressemblant à la croix de fer) 

associés à la symbolique nazie.
Dimanche, l’un des avocats de 
Cristina Kirchner, Gregorio Dabon, 
a estimé que le mis en cause « 
n’a[vait] pas agi seul parce qu’il y 
a eu des événements préparatoires 
à la tentative d’assassinat ».
« Il y avait d’autres personnes 
qui étaient au courant de cette 
situation, sans aucun doute », a 
déclaré M. Dalbon sur la chaîne de 
télévision C5N, sans pour autant 
avancer d’éléments étayant cette 
thèse. « A mon avis, il va y avoir 
davantage [d’accusés] parce que je 
comprends qu’il n’a pas agi seul », 
a-t-il insisté.
Par ailleurs, il a ajouté que d’autres 
personnes impliquées « n[’étaien]t 
pas des personnalités publiques, ils 
sont comme ce garçon », paraissant 
discréditer la thèse d’un complot 
d’envergure.

La coalition du chancelier 
Scholz est parvenue à 
un accord pour dégager 

une enveloppe de 65 milliards 
d’euros, au bénéfice notamment 
des étudiants, des retraités et des 
demandeurs d’emploi, selon le 
monde fr.
L’accouchement a été long, mais la 
promesse a été tenue, au moins sur le 
papier. Comme il s’y était engagé, le 
gouvernement allemand a présenté 
un plan « massif », dimanche 4 
septembre, pour soutenir le pouvoir 
d’achat face à la hausse des prix 
et au risque de flambée sociale 
agitée par les extrêmes, de droite 
comme de gauche. D’un montant 
de 65 milliards d’euros, ce plan – 
le troisième depuis le début de la 
guerre en Ukraine – est à lui seul 
deux fois plus important que les 
deux premiers cumulés, adoptés en 
février et en mai.

Détaillé dans un document de treize 
pages achevé tard dans la nuit, après 
vingt-deux heures de négociations 
entre les trois partenaires de la 
coalition du chancelier, Olaf Scholz, 
ce plan s’adresse en priorité aux 
plus modestes. Parmi les mesures 
figurent ainsi le plafonnement du 
prix de la consommation de base 
d’électricité, le versement, au 1er 
décembre, d’un chèque énergie de 
200 euros aux étudiants et de 300 
euros aux retraités et l’augmentation 
du nombre de bénéficiaires de 
l’allocation logement : à partir 
du 1er janvier 2023, celle-ci sera 
versée à 2 millions de personnes, 
contre 640 000 aujourd’hui. A 
cette date est également prévue une 
revalorisation de l’allocation de 
base pour les demandeurs d’emploi, 
qui passera de 449 à 500 euros par 
mois.
Pour financer ce plan, le 

gouvernement allemand entend 
notamment mettre à contribution 
les entreprises qui produisent de 
l’électricité à partir du charbon, 
du nucléaire ou des énergies 
renouvelables, mais qui tirent profit 
de l’envolée du cours du gaz, parce 
que celui-ci détermine le prix de 
l’électricité. Pour mettre en place 
ce « prélèvement sur les bénéfices 
aléatoires » – dénomination 
préférée à la « taxe sur les profits 
exceptionnels », que réclamaient 
les sociaux-démocrates (SPD) et les 
Verts, mais dont les libéraux (FDP) 
ne voulaient pas –, Berlin souhaite 
qu’un accord soit trouvé au niveau 
européen dans les prochains jours. 
Si ce n’est pas le cas, l’Allemagne 
n’hésitera pas à faire cavalier seul, a 
toutefois prévenu Olaf Scholz.
Appel à l’unité
A bien des égards, le train de 
mesures que ce dernier a dévoilé, 

dimanche, fait penser à celui qu’il 
avait présenté, en mars 2020, 
pour faire face aux conséquences 
économiques du Covid-19. Alors 
ministre des finances d’Angela 
Merkel, le dirigeant social-
démocrate avait frappé les esprits, 
à l’époque, en annonçant un plan 
de sauvetage d’une ampleur inédite 
(150 milliards d’euros), qu’il avait 

lui-même qualifié de « bazooka 
». Deux ans et demi plus tard, 
l’effet de surprise est comparable 
– rares étaient ceux qui attendaient 
des aides d’un montant aussi 
élevé que celui évoqué dimanche 
–, et le message est le même : 
convaincre les Allemands que 
leur gouvernement a pour priorité 
absolue de les protéger.

L’engagement pris par le 
président, Gabriel Boric, 
et la droite chilienne 

de poursuivre le processus après 
le rejet massif par référendum 
du projet de Constitution devra 
être l’occasion de lever les 
inquiétudes suscitées par un texte 
très ambitieux à l’aune d’un pays 
encore pétri de conservatisme, 
selon le monde fr.
Le reflux est brutal. A une très 
forte majorité (près de 62 %), 
les Chiliens ont repoussé, le 4 
septembre, un projet très ambitieux 
de réforme de la Constitution qui 
promettait de clore définitivement 
les années sombres de la dictature 
d’Augusto Pinochet. Enclenché 

en 2019 par un mouvement 
massif de protestation contre un 
« modèle chilien » néolibéral 
décomplexé à l’origine d’une 
fracture sociale devenue 
insupportable, le processus de 
réforme constitutionnelle avait 
pourtant été loué initialement pour 
son exemplarité.
Il avait été soutenu massivement 
par le peuple chilien, qui avait 
approuvé à près de 80 % son 
principe par référendum, en 
octobre 2020, avant de désigner 
une assemblée constituante élargie 
à bien d’autres forces sociales 
que celles représentées par les 
partis politiques traditionnels. 
Deux ans plus tard, la défaite du 

camp Apruebo, incarné par le 
jeune président, Gabriel Boric, élu 
triomphalement en décembre 2021 
mais qui n’a pris ses fonctions 
qu’au mois de mars, est d’autant 
plus cinglante.
Sentiment d’occasion perdue
Il appartiendra aux défenseurs 
de ce projet de transformation 
profonde du Chili d’analyser 
les causes de leur échec dans un 
référendum sujet, hélas, comme 
pour celui qui a entraîné le départ 
du Royaume-Uni de l’Union 
européenne, à la propagande du 
pire et à la désinformation. Le 
sentiment d’occasion perdue serait 
sans doute moins grand si les 
électeurs avaient voté moins pour 

donner leur sentiment sur le projet 
de réforme que pour exprimer un 
mécontentement conjoncturel lié 
à la crise migratoire alimentée par 
l’arrivée de Vénézuéliens quittant 
un pays à la dérive, à une inflation 
mondiale ou encore au sentiment 
d’insécurité.
Mais la victoire du camp rechazo 
traduit plus certainement le 
rejet de progrès qui s’inscrivent 
pourtant dans le sens de l’histoire. 
Il s’agit de plus grands droits 
sociaux, de la parité, du droit des 
femmes à disposer de leur corps, 
d’une véritable reconnaissance des 
peuples autochtones et de droits 
qui alimentent les résistances, ou 
encore de celle de l’eau comme « 

bien commun » et non plus comme 
produit soumis à l’arbitraire d’un 
marché complètement dérégulé.
Parce que ces thèmes parcourent 
une bonne partie de l’Amérique du 
Sud, comme on l’a encore vu en 
Colombie, en juin, avec la défaite 
historique de la droite, l’échec 
du référendum du 4 septembre 
dépasse d’ailleurs les frontières 
du Chili. A la veille d’une élection 
présidentielle encore incertaine au 
Brésil, ce rejet constitue le premier 
revers majeur d’une gauche 
qui n’avait cessé jusqu’alors 
d’accumuler les succès à l’échelle 
du sous-continent.
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Face aux inondations au Pakistan 
«Nous sommes revenus 50 ans en arrière»

Crise du carburant 
Le gouvernement yéménite dément avoir bloqué 

le trafic maritime

Un Palestinien tué par un tir israélien 
en Cisjordanie occupée 

Les agriculteurs pakistanais 
continuent d’évaluer leurs 
pertes après les inondations 

dévastatrices qui ont submergé un 
tiers du pays, mais à long terme, 
l’impact est déjà perceptible.
“Nous sommes revenus 50 
ans en arrière”, déplore Ashraf 
Ali Bhanbro, cultivateur de 
la province du Sindh dont les 
quelque 1 000 hectares de coton 
et de canne à sucre, sur le point 
d’être récoltés, sont maintenant 
détruits.
Plus de 33 millions de personnes 
ont été touchées par les 
inondations causées par des 
pluies de mousson record, dont 
le Sindh, dans le sud du Pakistan, 
constitue l’une des régions les 
plus durement éprouvées.
La province est traversée par le 
puissant fleuve Indus, dont les 
rives accueillent une agriculture 
florissante depuis des millénaires, 
avec des systèmes d’irrigation 
établis 4 000 ans avant notre ère.
La région fait face à un double 
problème. Le Sindh a subi 
localement des pluies record, mais 

l’eau n’a nulle part où s’écouler, 
le niveau de l’Indus étant déjà 
à son maximum, grossi par ses 
affluents du nord, et sorti de son 
lit en plusieurs endroits.
“A un moment donné, il a plu 
72 heures sans discontinuer”, 
relate M. Bhanbro, ajoutant avoir 
perdu au moins 270 millions de 
roupies pakistanaises (1,2 million 
d’euros) rien qu’en intrants.
“C’était le coût engagé pour les 
engrais et les pesticides... Nous 

n’incluons pas les bénéfices, qui 
auraient pu être beaucoup plus 
élevés car c’était une récolte 
exceptionnelle.”
A moins que leurs terres puissent 
être drainées, les agriculteurs 
comme M. Bhanbro ne pourront 
pas semer de blé d’hiver, une 
culture vitale pour la sécurité 
alimentaire du pays.
“Nous disposons d’un mois. Si 
l’eau n’est pas évacuée durant 
cette période, il n’y aura pas de 

blé”, déclare-t-il depuis sa ferme 
du village de Sammu Khan, à 
environ 40 kilomètres au nord-est 
de la ville de Sukkur.
Pendant des années, le Pakistan 
a été autosuffisant pour sa 
production de blé, mais il a 
compté plus récemment sur les 
importations pour s’assurer que 
ses silos soient pleins, dans le 
cadre de ses réserves stratégiques.
 «Nous sommes perdus»
Mais Islamabad peut difficilement 
se permettre d’importer, même 
s’il s’agit de céréales à prix réduit 
auprès de la Russie, comme cela 
est envisagé.
Le pays doit des milliards à ses 
créanciers étrangers, et c’est 
seulement la semaine dernière 
qu’il est parvenu à convaincre 
le Fonds monétaire international 
de relancer un prêt de sauvetage 
qui ne permet même pas de 
rembourser sa dette extérieure, 
et encore moins de faire face 
aux dégâts engendrés par les 
inondations, estimés à 10 
milliards de dollars.
La dévastation est saisissante, 

depuis l’autoroute surélevée qui 
relie Sukkur à Sammu Khan.
A plusieurs endroits, il y a de l’eau 
à perte de vue. Là où des cultures 
de coton apparaissent dans les 
champs inondés, les feuilles sont 
devenues brunâtres et les capsules 
quasiment introuvables.
“Ne parlons plus du coton”, 
lance Latif Dinno, un cultivateur 
de Saleh Pat, à 30 kilomètres au 
nord-est de Sukkur.
Les grands propriétaires terriens 
vont probablement surmonter les 
inondations, mais des dizaines 
de milliers d’agriculteurs vont 
être confrontés à d’immenses 
difficultés.
Beaucoup d’entre eux sont 
payés uniquement pour ce 
qu’ils récoltent et complètent 
leurs revenus en cultivant de 
la nourriture sur de minuscules 
parcelles de terre au sein de 
villages disséminés à travers la 
province.

Le gouvernement du Yémen 
a démenti les allégations 
des Houthis concernant une 

nouvelle restriction sur les navires 
de carburant passant par le port de 
Hodeidah sur la mer Rouge, et ce 
après une pénurie de carburant 
dans les zones contrôlées par les 
Houthis.
Il a déclaré qu’il n’avait pas 
imposé de restrictions sur le 
mouvement de ces navires entrant 
dans le port, ni actuellement ni 
par le passé, accusant les Houthis 
de créer ce problème pour 
forcer la population à acheter 

du carburant sur le marché noir 
qu’ils contrôlent, afin de générer 
des revenus.
Le gouvernement a argué que les 
mesures régissant le trafic des 
navires de carburant à travers 
Hodeidah n’avaient pas changé 
depuis le début de la trêve 
négociée par les Nations unies 
et que les Houthis tentaient de 
contourner les mesures convenues 
afin que leurs commerçants 
puissent importer du pétrole et 
faire entrer clandestinement des 
armes et d’autres marchandises 
illégales.

«Il (le gouvernement) a exigé 
que les milices mettent fin à la 
crise inventée et cessent leurs 
pratiques absurdes visant à forcer 
les compagnies pétrolières et les 
négociants à violer les procédures 
légales dans les ports yéménites», 
indique le communiqué du 
gouvernement, repris par l’agence 
de presse officielle Saba.
Dans le cadre de la trêve négociée 
par les Nations unies, entrée en 
vigueur le 2 avril et renouvelée à 
deux reprises, le gouvernement et 
les Houthis ont accepté de cesser 
les combats, de permettre aux 

vols commerciaux de décoller de 
l’aéroport de Sanaa et aux navires 
de ravitaillement en carburant de 
rejoindre les ports de Hodeidah, et 
d’engager des pourparlers directs 
pour discuter de l’ouverture des 
routes dans la province assiégée 
de Taiz ainsi que dans d’autres 
provinces.
Le gouvernement a déclaré que 
la dernière crise du carburant 
dans les zones contrôlées par les 
Houthis s’inscrivait dans le cadre 
des tentatives du mouvement pour 
saper la trêve et relancer la guerre. 
Les Houthis ont continué à violer 

la trêve: ils ont refusé d’ouvrir les 
routes à Taiz, attaqué les troupes 
gouvernementales avec des 
missiles et des drones, rassemblé 
des combattants à l’extérieur des 
villes clés et organisé des défilés 
militaires à Hodeidah.
Les habitants de Sanaa, contrôlée 
par les Houthis, ont signalé 
dimanche de longues files de 
voitures devant les stations-
service de la capitale, les 
conducteurs attendant des heures 
pour faire le plein.

Un Palestinien de 19 ans 
a été tué lundi par un tir 
israélien près de Jénine, 

secteur du nord de la Cisjordanie 
occupée au coeur d’affrontements 
ces derniers mois, a annoncé le 
ministère palestinien de la Santé. 
Taher Mohammed Zakarneh “a été 
abattu” par les forces israéliennes 
à Qabatiya, a indiqué le ministère 
dans un communiqué, soulignant 
que le jeune homme avait été 
“blessé par balle à la tête, au pied 
droit et à la cuisse gauche” avant 
de succomber. 
Depuis une série d’attentats 
anti-israéliens en mars dernier, 
l’armée israélienne a multiplié 

ses opérations dans le nord de la 
Cisjordanie occupée, notamment 
dans les régions de Naplouse et 
Jénine où sont actifs des groupes 
armés palestiniens. 
Ces opérations, destinées à 
arrêter des suspects selon l’armée 
israélienne, sont fréquemment 
émaillées de heurts avec les 
habitants. 
L’armé israélienne a indiqué dans 
un communiqué avoir mené dans 
la nuit et lundi matin des activités 
de “contreterrorisme” dans les 
localités de Jénine et Qabatiya au 
cours desquelles cinq “suspects” 
ont été arrêtés. 
“Durant cette opération, il y a 

eu des émeutes violentes. Les 
émeutiers ont lancé des pierres, 
des engins explosifs, des cocktails 
Molotov sur les forces et des tirs 
ont été entendus. Les soldats ont 
répliqué en ouvrant le feu”, a 
ajouté l’armée, précisant que des 
tirs avaient touché des Palestiniens 
sans toutefois commenter le cas 
de Taher Mohammed Zakarneh. 
Tard dimanche soir, quatre soldats 
israéliens ont été “légèrement” 
blessés par un “engin explosif” 
lancé sur le poste de garde à Nabi 
Saleh, près de Ramallah, dans le 
centre de la Cisjordanie, territoire 
occupé depuis 1967 par l’armée 
israélienne.

Mardi 06 Septembre 2022

10 International Seybouse Times



Mardi 06 Septembre 2022

12 Sport National

Alors que l’Algérie 
s’apprête à réceptionner 
de nouvelles enceintes, 

la question de leur attribution 
au sein du large panel de club 
algériens se pose toujours.
À Alger, le nouveau Stade de 
Baraki et le nouveau Stade de 
Douera seront bientôt là. Enfin 
diront certains, tant la capitale 
semble manquer d’enceintes 
de haut niveau en comparaison 
avec le nombre de clubs qui 
évoluent ou sont susceptibles 
de régulièrement évoluer en 
première division (CRB, USMA, 
MCA, NAHD, PAC, USMH, 
RCK notamment).
Pour autant, il n’a pas, en dépit de 
récurrentes rumeurs, été annoncé 
avec précision les titulaires de ces 
nouveaux stades. Il semblerait 
que le stade de Douera revienne 
au MCA là où celui de Baraki 
irait au CRB, mais l’USMA a, 

par exemple, également réclamé 
de résider à Douera.
Pour Baraki, c’est cette fois 
Mohamed Ameziane Lefki, 
président de l’USM El Harrach, 
qui souhaite voir son club le gérer, 
bien qu’actuellement en seconde 
division. C’est l’argument de la 
proximité géographique évidente 
qui le conduit à avancer telle 
requête : «J’entends ici et là des 
voix s’élever pour réclamer la 
gestion du stade de Baraki. À 
ceux-là, je réponds que le seul 
et unique club habilité à gérer le 
stade de Baraki, c’est l’USMH. 
Il est tout à fait raisonnable que 
l’Etat gère le stade, que des 
clubs d’Alger ou d’autres villes 
y jouent, mais si un club devait 
obtenir sa gestion, c’est bien 
l’USMH. Il y a 200 mètres entre 
Baraki et El-Harrach, donc, il n’y 
a pas de raison à ce que ce stade 
soit attribué à un autre club.»

Prochainement, l’EN va 
entrer en stage en prévision 
des deux matches amicaux 

de ce mois de septembre, 
respectivement face à la Guinée 
et le Nigeria. Avant d’arrêter 
définitivement la liste, le coach 
national a toujours établi comme 
critère dans ses choix le niveau 
compétitif.
Or deux éléments risquent 
de manquer cruellement de 
rythme, en l’occurrence les deux 
défenseurs Ahmed Touba et Akim 
Zedadka. Les deux joueurs, qui 
viennent de rejoindre cet été un 
nouveau club, tardent à gagner 
une place de titulaire. Ce qui est 
encore plus grave, ils détiennent 
un faible temps de jeu puisque, 
souvent, ils ne rentrent même pas 
en cours des rencontres.
Zedadka, victime des mauvais 

résultats  
Cela fait trois matches de suite 
qu’Akim Zedadka n’est plus 
titulaire au LOSC. Pis encore, 
les deux derniers matchs, 
notamment celui d’hier, le néo-
capé de l’EN n’a pas joué la 
moindre minute. Il semblerait 
que l’ancien Clermontois paye 
les mauvais résultats du LOSC 
en début de saison. Ce qui poussa 
son entraîneur à procéder à des 
changements dans son équipe 
première afin de provoquer le 
déclic. Comme par hasard, Lille 
vient d’arracher deux victoires 
de l’extérieur à Ajaccio et ce 
dimanche à Montpellier, alors 
qu’elle restait sur une défaite à 
domicile mercredi contre Nice 
(1/2). La donne n’a pas changé 
puisque Akim Zedadka est cloué, 
depuis, au banc des remplaçants.

Touba : paye-t-il son refus de 

se déplacer en Israël ?
Le changement de club cet été 
n’a pas, pour l’heure, eu des 
effets positifs sur le parcours 
d’Ahmed Touba avec le club 
turc Basaksehir. Relégué au banc 
des remplaçants, le fougueux 
défenseur algérien ne rentre plus 
dans les plans de l’entraîneur 
Emre Belozoglu. Certains 
pensent que Touba serait victime 
de représailles après sa décision 
de boycotter le voyage à Tel-Aviv 

le mois passé pour un match de 
Conference League UEFA. Car 
comment se fait-il que le club 
turc a fait des pieds et des mains 
pour le recruter cette intersaison ! 
Ahmed Touba avait déclaré, lors 
de son recrutement, qu’il vient 
à Basaksehir pour apporter un 
plus à l’équipe. Aujourd’hui, il se 
contente de suivre les rencontres 
du banc de touche, comme 
ce fut le cas avant-hier face à 
Alanyaspor de Zinedine Ferhat 

(titulaire dans ce match) que 
son équipe a remporté (2/0). On 
imagine que l’enfant de Biskra 
serait très déçu, d’autant que son 
objectif est de gagner un statut 
de titulaire en EN. Il se retrouve 
malgré lui à courir pour une place 
dans le onze rentrant dans son 
nouveau club.

Mandi ne voit toujours 
pas le bout du tunnel

Bien qu’il grappille du temps 
de jeu en Conférence League 

UEFA où son équipe Villeréal 
FC s’est qualifiée à la phase de 
poules, Aissa Mandi est privé 
de compétition une fois que son 
équipe joue les matchs de la Liga. 
Et là, on revient un peu en arrière. 
Lors de sa conférence de presse 
animée après le match amical 
disputé à Doha face à l’Iran, 
Djamel Belmadi avait justement 
évoqué le cas Aissa Mandi 
qu’il avait libéré avant la fin du 
stage pour profiter de jours de 
vacances supplémentaires. Mais 
dans l’esprit du coach national, 
c’était pour autre chose, comme 
il l’expliquait d’ailleurs : « Il 
est certain qu’il va commencer 
la phase de la présaison avec 
Villeréal FC bientôt, ou peut-être 
avec une autre équipe. Il cherche 
du temps de jeu, il vous le dira 
lui-même. » On était au début 
du mercato, Belmadi espérait 
sans doute que son expérimenté 
défenseur axial change de club 
afin d’élever son temps de jeu. 
Toutefois, le départ de son 
concurrent direct Pau Torres, 
qui était à un doigt de rejoindre 
Tottenham avant de finalement 
rester au club, fausserait les 
calculs de Mandi qui pourrait 
regretter de n’avoir pas pris 
en considération le conseil de 
Djamel Belmadi, qui désirait le 
voir signer dans une équipe qui 
lui garantit un statut de titulaire. 
On se pose la question qu’après 
l’avoir soutenu la saison passée, 
alors qu’il ne jouait pas dans le 
club espagnol, Djamel Belmadi 
comptera-t-il toujours sur lui ?

EN :
Les joueurs qui posent problème à Belmadi

Stades :Lefki 
« Le seul club habilité à gérer le Stade de Baraki, c’est l’USMH »



Sport International 13

AC Milan :
Le prix de Rafael Leão explose

Le Real Madrid a manqué Erling Haaland à cause 
de Kylian Mbappé

Dans un documentaire 
diffusé ce samedi, 
Erling Haaland et son 

père ont expliqué les raisons 
pour lesquelles ils ont choisi de 
rejoindre Manchester City plutôt 
que le Real Madrid. Et Mbappé 
n’y est pas pour rien.
L’avenir d’Erling Haaland était 
déjà tout tracé l’été dernier. 
Avec une clause de seulement 
70 millions d’euros, il était écrit 
que le géant norvégien allait 
quitter le Borussia Dortmund 
cet été. Après avoir marché 
sur la Bundesliga (89 matches 
pour 86 buts), Erling Haaland 
allait logiquement avoir toute 

l’Europe à ses pieds. Et si l’on 
pensait que le feuilleton allait 
durer tout l’été, il a finalement 
été bouclé avant même la fin de 
saison dernière. Le Real Madrid 
et Manchester City tentaient 
de s’offrir l’un des meilleurs 
joueurs de la planète. Mais 
les Madrilènes visaient aussi 
Mbappé et Haaland a finalement 
choisi une autre option.
C’est donc Manchester City qui 
a récupéré le Cyborg. Une belle 
histoire puisqu’il a donc rejoint 
un club où son père Alf-Inge 
Haaland a également évolué. 
Depuis le début de saison, 
on peut même dire qu’Erling 

Haaland marche sur l’eau avec 
déjà 10 buts en 7 matches de 
Premier League. Un record. Des 
performances pas étonnantes tant 
le joueur est monstrueux depuis 
plusieurs saisons maintenant, 
mais qui doivent laisser quelques 
regrets à Florentino Perez et la 
direction madrilène.
Il voulait être le choix numéro 

un en attaque
À l’occasion d’un documentaire 
sur son choix lors du dernier 
mercato, Erling Haaland et son 
père ont expliqué pourquoi avoir 
finalement choisi de rejoindre 
Pep Guardiola à Manchester City 
plutôt que le dernier vainqueur 

de la Ligue des champions. 
«Comment peut-on dire non à un 
club légendaire comme le Real 
Madrid ? Bonne question. Tu ne 
peux pas vraiment le faire», a 
d’abord lancé l’attaquant de 22 
ans avant que son père n’explique 
concrètement les raisons de ce 
choix. «Nous avions un critère en 
tête, qui a besoin d’un numéro 9 
? Manchester City c’est un 10 sur 
10, c’est l’option parfaite, alors 
que le Real Madrid, c’est plutôt 
5 ou un 6 à cause de la façon 
dont Benzema joue maintenant. 
Et puis parviendront-ils à signer 
Mbappé ? Le destin de Haaland 
devait être un club dans lequel le 

Norvégien était nécessaire», a-t-
il détaillé.
Indirectement, c’est donc la 
très bonne forme de Benzema 
et surtout l’obsession autour 
de Kylian Mbappé qui ont fait 
perdre au Real Madrid Erling 
Haaland. Sans ça, l’international 
norvégien aurait sans doute pu 
rejoindre Madrid. Mais pour 
le moment, c’est du côté de 
l’Angleterre que ce dernier 
brille. Reste désormais à savoir 
si le Real Madrid s’en mordra les 
doigts et s’il tentera surtout de 
le récupérer dans quelque temps 
comme il le fera certainement 
pour Mbappé aussi... À suivre.

Auteur de bonnes 
prestations sous la 
tunique milanaise, 

l’attaquant portugais est de plus 
en plus coté.
« Ce Leão rappelle Mbappé ». 
Tel est le titre de la Gazzetta dello 
Sport. Lors du derby milanais de 
samedi, le Portugais a brillé de 
mille feux, et il a fait la une des 
médias sportifs italiens pendant 
tout le week-end. Un joli doublé 
qui a permis aux Rouge et Noir 
de prendre le meilleur sur leur 
voisin, et en plus de ça de prendre 
la tête de la Serie A à égalité avec 
Naples, les deux équipes totalisant 
11 points après 5 journées.
Cet été, l’ancien du LOSC a 
énormément fait parler de lui. Pas 
pour ses performances, puisqu’il 
n’y avait pas de matchs, mais 

pour son avenir. Il a été ainsi 
annoncé du côté de beaucoup 
de grosses écuries européennes, 
à commencer par le Paris Saint-
Germain, mais également 
Chelsea et même le Real Madrid, 
ainsi que Manchester City comme 
dévoilé en exclusivité par nos 
soins. Mais il est finalement resté 
en Lombardie.

Sa valeur grimpe en flèche
Pour combien de temps ? La 
publication italienne dévoile de 
nouvelles informations sur sa 
situation dans son édition papier, 
alors que son contrat expire 
dans deux ans. L’AC Milan veut 
logiquement le prolonger, mais 
le joueur voudrait un salaire de 
7 millions d’euros net par saison, 
et avec les différentes règles 
fiscales mises en place en Italie, il 

ne coûterait «que» 10,5 millions 
d’euros par an à son club. Un peu 
plus de 60 millions d’euros, si on 
inclut les bonus.
Mais surtout, du côté de Milan, 
on observe attentivement 
l’explosion de sa valeur sur le 
marché. Aux yeux des Milanais, 
il vaut déjà 100 millions d’euros, 
et ce prix ne fait que grimper. 
Ce qui en inquiète plus d’un, 
puisque sa clause libératoire 
est de 150 millions d’euros. Un 
montant qui - encore pour les 
Italiens - pourrait rapidement 
être mis sur la table par un autre 
cador européen puisqu’il risque 
de correspondre à la valeur réelle 
du joueur. D’où cette volonté de 
le prolonger rapidement, avec 
une clause libératoire revue à la 
hausse...
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En Bref... TikTok  

un grave problème de sécurité aurait 
été découvert sur l’application

Il sera possible de recharger son smartphone 
en entrant dans une pièce

Bien connue des gamers, la marque 
AeroCool vient de dévoiler un 
boîtier PC qui invitera les âmes à la 
fibre artistique à exprimer tout leur 
talent.
Vous rêviez de pouvoir mêler art 
et technologies ? La tour AeroCool 
Skribble pourrait bien vous être 
conçue pour vous.

AeroCool présente une tour 
entièrement… décorable !

L’originalité est souvent de mise 
dès lors que nous nous penchons 
sur les innombrables boîtiers PC 
existant sur le marché. Nombre 
de constructeurs redoublent en 
effet d’imagination pour donner 
à leur tour une apparence unique 
et une allure « futuriste ». Mais 
aujourd’hui, la marque AeroCool 
veut pousser les curseurs encore plus 
loin en matière de customisation. 
Pour cela, elle compte directement 
faire appel à vos talents artistiques. 
Oui, vous avez bien lu.
Nommée « AeroCool Skribble », 
cette tour est équipée de panneaux 
amovibles en verre trempé disposés 
sur la façade avant et sur le côté 
gauche. En se munissant du marqueur 
fourni avec le boîtier, les futurs 
clients pourront laisser libre recours 
à leur imagination tout en exprimant 
leur personnalité… directement sur 
le verre trempé de leur tour ! Une 
fois le travail achevé, ils pourront 
admirer leurs réalisations d’une bien 
belle manière grâce à l’éclairage 
RGB. Classe, n’est-ce pas ?

AeroCool Skriblle : « WHAT’S 
IN THE BOX » ?

Skribble est un boîtier ATX de 
210 x 453 x 441 mm équipé d’un 
bouton d’alimentation, d’un bouton 
de contrôle des LED, de ports 
audios et micro HD ou encore de 
deux ports USB 3.0. Si l’on peut 
souligner l’absence de port USB-C, 
la tour prend en charge les cartes 
graphiques de 362 mm et inclut un 
ventilateur de 120 mm à l’arrière. 
Côté stockage, il sera possible 
d’insérer jusqu’à deux disques de 
3,5 pouces et cinq disques de 2,5 
pouces.

Que l’on se rassure tout de 
suite, cette vulnérabilité 
a été découverte par 

Microsoft, et depuis, patchée par 
TikTok.
Heureusement, il semblerait que 
cette faille ait eu peu de chances 
d’être exploitée. Sinon, près de 
1,5 milliard d’utilisatrices et 
d’utilisateurs du réseau social 
auraient pu être impactés.
Mieux vaut que cette faille n’ait 
jamais donné lieu à des piratages
Les équipes de recherche en 
sécurité et en vulnérabilité de 
Microsoft ont fait une découverte 
qui aurait pu impacter les deux 
versions de TikTok, l’une dédiée 
à l’Asie de l’Est et du Sud-Est, 
et l’autre au reste du monde. En 
effet, le célèbre réseau social 
aurait été en proie à un risque de 
piratage des comptes accru dans 
la version 23.7.3 de l’application 
Android, de même que les 
versions précédentes de l’app. 
La firme de Redmond a fait 
cette découverte en mars 2022 
et a, dans la foulée, informé la 
maison-mère ByteDance. La 
réaction a été rapide et la faille 

de sécurité a été patchée dans la 
foulée.
De fait, toujours selon 
Microsoft, un simple clic 
sur un lien frauduleux et la 
détentrice comme le détenteur 
d’un compte TikTok aurait 
risqué le piratage en moins de 
deux. Une technique qui est 
assimilable à de l’hameçonnage, 
mais qui, d’après les chercheurs 
de l’entreprise fondée par Bill 
Gates, n’a pas eu le temps d’être 
exploitée par des pirates du 
Web. De quoi simplement faire 
office d’archive en l’état, même 

si les conséquences auraient 
été nombreuses si des hackers 
avaient pu s’introduire dans 
cette faille.
En effet, les hackers auraient eu 
un accès complet aux contenus 
des comptes ciblés, qu’il 
s’agisse aussi bien des données 
personnelles enregistrées, que 
des vidéos publiées. Et pour ce 
qui est des usages possibles, on 
laisse faire votre imagination, 
mais là encore, rien de bien 
souhaitable à la clef.
Un patch a rapidement pu être 
déployé par Tiktok sur les 

versions d’Android concernées
Les pirates en question auraient 
également été en mesure de forcer 
l’application à charger une URL 
frauduleuse via le composant 
WebView. Cela aurait permis 
aux hackers un accès facilité 
aux ponts JavaScript, toujours 
en WebView, de même qu’à 
diverses fonctionnalités et à près 
de 70 manières, selon Microsoft, 
d’accéder aux informations d’un 
même compte TikTok.
Les jetons d’authentification 
d’un détenteur de compte 
auraient également pu être 
récupérés par le lien profond 
employé sous les versions 
Android concernées, une fois que 
la malheureuse victime a cliqué 
dessus. De même, une requête 
HTTP vers un serveur contrôlé 
par le pirate et le réemploi de 
cookies et d’entêtes auraient 
rendu possible le piratage. 
Dans tous les cas, si vous 
possédez une version de TikTok 
non mise à jour sur l’une des 
versions d’Android concernées, 
n’attendez pas davantage pour la 
mettre à niveau.

Des chercheurs coréens ont 
réussi à créer un dispositif 
de recharge sans fil « longue 
distance ». Grâce à un laser 
infrarouge, le dispositif peut 
alimenter des appareils situés à 
une trentaine de mètres.
La recharge sans fil des 
smartphones ne fonctionne que 
sur une distance très courte, 
obligeant l’utilisateur à poser 
l’appareil sur le chargeur et 
à l’aligner correctement. Des 
chercheurs de l’université 
de Sejong, en Corée du Sud, 
proposent une nouvelle 
technologie pour charger les 
appareils qui fonctionne cette 
fois sur 30 mètres. Ils ont publié 
les détails de leur invention 
dans la revue Optics Express.
Le courant est envoyé par un 
transmetteur, installé à l›échelle 
d›une pièce, composé d›un 
amplificateur à fibre dopée à 
l›erbium. Il produit un rayon 
de lumière infrarouge avec une 
longueur d›onde centrale de 
1.550 nanomètres. Le récepteur 
est composé d›une lentille 
sphérique rétroréfléchissante 
qui concentre le rayon sur une 

cellule photovoltaïque.
Un système qui charge les 
appareils à une distance de 30 
mètres

Le dispositif est suffisamment 
petit pour être intégré dans 
des objets connectés et même 
un smartphone. La lumière 

infrarouge doit être transmise en 
ligne droite, sans obstacle. C›est 
la raison du choix de la lentille 
sphérique rétroréfléchissante. 
Elle renvoie une partie du rayon 
laser, ce qui facilite l›alignement 
et permet au transmetteur de 
basculer sur un mode de faible 
intensité si un objet bloque la 
transmission, devenant alors 
sans danger pour l›être humain.
Les chercheurs sont parvenus 
à transmettre un rayon de 400 
milliwatts sur 30 mètres, qui a 
été converti en 85 milliwatts à 
l›arrivée, soit un rendement de 
21,25 %. Ce premier prototype 
n›est qu›une preuve de concept. 
Les chercheurs comptent 
optimiser le laser et augmenter 
le rendement de la cellule 
photovoltaïque afin de pouvoir 
transmettre plus de courant 
sur une distance plus longue. 
Ils espèrent également adapter 
leur dispositif afin de pouvoir 
alimenter plusieurs appareils 
simultanément.
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Aussi étonnant 
que cela puisse 
paraître, il est 

possible de changer la 
couleur de ses yeux grâce 
à la kératopigmentation. 
L’opération se déroule 
sous anesthésie locale et 
dure 45 minutes. Couleurs 
disponibles, effets 
secondaires, prix, avant/
après... Découverte avec 
le Dr Ferrari, chirurgien 
ophtalmologue spécialisé 
dans la kératopigmentation.
Il est possible de changer la 
couleur de ses yeux grâce à 
la kératopigmentation ! Cette 
technique a été réalisée pour 
la première fois en 2013 par le 
Dr Francis Ferrari, chirurgien 
ophtalmologue. Il a changé 
la couleur des yeux d’une 
patiente du marron au vert. En 
2017, il crée la société Neoris 
afin de développer et proposer 
cette technique à davantage de 
personnes. L’ophtalmologue 

a opéré 1000 personnes en 
septembre 2022. Deux autres 
méthodes permettent de 
changer la couleur des yeux, 
la pose d’implants colorés et 
la dépigmentation de l’iris 
au laser. Mais la première 
présente de nombreux risques 
pour les yeux et la seconde 
manque d’efficacité. A ce jour, 
la kératopigmentation présente 
100% de résultats positifs. C’est 
quoi ? Quelles couleurs peut-on 
choisir ? Quels sont les risques 
pour les yeux ? Combien coûte 
l’opération? Est-ce remboursé ?

Définition : c’est quoi la 
kératopigmentation ?

La kératopigmentation est une 
technique de changement de 
couleur des yeux à but esthétique. 
«Cette technique est inspirée 
du tatouage de la cornée, qui 
existe depuis 2000 ans. Galien, 
un médecin grec de l’Antiquité, 
la pratiquait pour pigmenter 
les yeux «malades» avec de 
l’encre de Chine. J’ai combiné 

la technique de tatouage de la 
cornée à celle du laser en créant 
la kératopigmentation pour 
colorer les yeux sains» précise 
le Dr Francis Ferrari, chirurgien 
ophtalmologue.

Comment cela fonctionne ?
La kératopigmentation consiste à 
créer un tunnel dans la cornée à 
l’aide d’un laser et d’y injecter un 
colorant, une encre biologique. 
L’opération se déroule sous 
anesthésie locale (gouttes dans 
les yeux) et dure environ 45 
minutes. Neoris propose un 
service de simulation pour tester 
les couleurs avant l’opération.

Quelles couleurs sont 
disponibles?

Pour le moment, les couleurs 
disponibles sont le bleu et le 
vert. «Un fort taux de résorption 
après l’utilisation d’autres 
pigments a été observé» indique 
l’ophtalmologue. «Nous 
travaillons sur de nouveaux 
pigments, tels que le marron, qui 
devraient sortir dès 2023» ajoute 

le Dr Ferrari.
La kérotopigmentation est-elle 

risquée pour les yeux ? 
«Les effets indésirables 
constatés après l’opération 
sont un éblouissement et une 
sécheresse oculaire qui se 
résorbent après plusieurs jours 
ou semaines» précise notre 
expert. Théoriquement, il existe 
d’autres risques pour les yeux. 
«Les complications graves sont 
les mêmes que pour d’autres 
opérations, telle que celle de 
la cataracte» souligne le Dr 
Ferrari. A savoir ; infections, 
perte de la vue... «Mais à ce jour, 
aucune de ces complications 
n’a été observée» soutient 
l’ophtalmologue. «Afin de 

limiter les risques, il est important 
de laisser une zone centrale 
transparente suffisamment 
grande au niveau de la cornée. 
Par ailleurs, il faut éviter de 
se frotter les yeux juste après 
l’opération et porter des lunettes 
de soleil pendant quelques jours» 
préconise le spécialiste.
Avant-après : les résultats de 

la kératopigmentation
Est-ce douloureux ?

L’opération n’est pas douloureuse 
puisque le patient est anesthésié. 
«La nuit qui suit l’opération, je 
prescris des antalgiques à mes 
patients pour les soulager de la 
douleur post-opératoire» précise 
l’ophtalmologue.

Une récente étude 
propose une explication 
neurométabolique 
fonctionnelle pour rendre 
compte de notre attrait envers 
des tâches peu coûteuses 
après avoir réalisé celles qui 
requièrent l’utilisation de 
nos fonctions exécutives.
Vous sortez du bureau après une 
longue journée de travail qui a été 
particulièrement épuisante d’un 
point de vue cognitif. Vous arrivez 
chez vous et vous hésitez entre 
faire la cuisine et vous commander 
une pizza. Finalement, vous 
optez pour la pizza car vous vous 
sentez trop fatigué. Une récente 
expérience réalisée par des 
chercheurs français de l’Institut 
du Cerveau à Paris, parue dans 
Current Biology, apporte des 
éléments de réflexion sur ce qui 
se passe probablement dans votre 
cerveau à ce moment-là.
Ce qui se passe peut-être dans 
votre cerveau
On ne peut être que spéculatif 
actuellement étant donné le 
caractère non interventionnel 
de cette étude. Elle ne fait 
qu›observer les liens existants 
entre plusieurs variables (la fatigue 
cognitive, les choix économiques, 
l’activation de certaines aires 
cérébrales, la présence de certains 
métabolites, etc.). Mais selon le 
modèle théorique des chercheurs, 
voici ce qui se passe dans votre 

cerveau même si cela reste 
encore à démontrer. Un système 
cérébral serait chargé d›exercer 
un méta-contrôle permanent 
entre les bénéfices espérés à 
exercer certaines fonctions 
exécutives et le coût d›un point 
de vue métabolique. De cette 
balance résulterait l›activation 
(ou non) des zones cérébrales 
associées au contrôle cognitif qui 
déterminerait le comportement 
final : s›engager à nouveau dans 
une tâche coûteuse ou opter pour 
une option peu coûteuse. Lorsque 
la fatigue cognitive se fait sentir 
(ou simplement que nous sommes 
attirés vers des activités moins 
coûteuses sans même ressentir 
cette fatigue), c›est que le niveau 
de glutamate n›est plus optimal 
(ce point sera détaillé plus bas, 
mais selon l›étude, c›est qu›il 
reste à un niveau trop élevé 
pendant trop longtemps lors des 
tâches coûteuses). Dès lors, une 

boucle de régulation métabolique 
vient atténuer l›activation des 
aires cérébrales qui gouvernent le 
contrôle des fonctions exécutives 
et cette baisse d›activation se 
traduit par l›arrêt de la tâche vers 
un comportement moins coûteux. 
Quelques bases pour mieux 
comprendre les détails de l’étude
Les neurosciences font bien 
la distinction entre les tâches 
automatisées et celles qui 
requièrent un effort cognitif. Par 
exemple, les joueurs et joueuses 
d›échecs professionnels peuvent 
effectuer les premiers coups d’une 
partie (on appelle cela l’ouverture) 
de façon très rapide mais lorsque 
la position se complexifie et 
que les possibilités de coups 
deviennent presque infinies, ils 
doivent réfléchir et adapter leurs 
compétences computationnelles à 
la position particulière qu›ils ont 
sous les yeux.
Dans la recherche, des tâches 

ont été développées par les 
scientifiques pour étudier 
en laboratoire les fonctions 
exécutives (notamment le contrôle 
cognitif) et la fatigue cognitive 
résultante. Généralement, les 
études opèrent au sein du cadre 
théorique de l›association entre 
un stimulus et sa réponse. 
Deux tâches paradigmatiques 
principales existent : les N-back 
et les N-switch. Les N-back 
font principalement intervenir la 
mémoire de travail en demandant 
aux participants de se souvenir 
d›une certaine information 
entre un stimulus et une réponse 
qu›on leur a donnée plus tôt. Les 
N-switch, quant à elles, ciblent 
plus l›inhibition cognitive - c›est-
à-dire quand nous empêchons 
volontairement un comportement 
automatique pour s’adapter à 
la situation - en faisant varier 
l›association stimulus réponse, de 
sorte que la réponse appropriée 
ne soit pas toujours celle associée 
aux souvenirs présents dans la 
mémoire de travail. Ces tâches 
ont été utilisées pour déterminer 
les régions du cerveau qui 
s›activent lorsque nous utilisons 
nos fonctions exécutives. On sait 
désormais que la majorité se situe 
au niveau préfrontal, latéral et 
pariétal du cortex. Pourtant, on ne 
sait pas encore très bien pourquoi 
cela engendre de la fatigue 
cognitive.

Des hypothèses ont été proposées 
à plusieurs niveaux. D›un point de 
vue biochimique, certains pensent 
que de telles tâches consomment 
plus de glucose. On regroupe 
les hypothèses formulées 
autour de cette idée sous le 
nom de théorie d’épuisement 
des ressources. Cependant, ces 
hypothèses manquent d›évidences 
empiriques, robustes et fiables, et 
ne permettent pas d›expliquer 
la spécificité des fonctions 
exécutives dans la survenue de la 
fatigue cognitive par rapport à un 
autre processus comme la vision 
par exemple.
D’un point de vue économique, 
la fatigue serait en réalité induite 
directement par le cerveau lui-
même afin de nous suggérer 
d›arrêter la tâche en cours pour 
nous diriger vers une activité qui 
induirait une récompense plus 
rapidement avec un moindre 
coût. Dans ce cadre théorique, 
la fatigue provient d›un calcul 
coût-récompense qui participe à 
ajuster notre comportement en 
vue de choisir l›opportunité la 
plus alléchante. Si des arguments 
soutiennent cette hypothèse 
comme le fait qu›augmenter le 
niveau de récompense permet 
de persévérer dans une tâche 
coûteuse malgré la fatigue, 
d’autres arguments rendent cette 
vision problématique.

Changer la couleur de ses yeux 

secrets de la kératopigmentation

Un nouveau modèle tente d’expliquer pourquoi vous êtes
 fatigué après une longue journée de travail
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Comment les planter – Les 
rempoter- Les tailler – Les 
entretenir – Les multiplier.

Qu’il soit jasmin étoilé, 
jasmin de nuit, ou 
jasmin de Madagascar, 

il est une plante grimpante qu’on 
peut entretenir facilement.
Le jasmin dans toute sa diversité 
fournit des fleurs au parfum 
envoûtant et aux couleurs 
variées.
 Il décore magnifiquement les 
jardins, les balcons, les terrasses 
ou même les pergolas en été ou 
en hiver selon les variétés. 
Il fait partie de la famille des 
Oléacées, c’est une plante 
grimpante qui est considérée 
comme le symbole de la 
richesse.
Le jasmin étoilé est très prisé 
en parfumerie avec un parfum 
envoutant dont les feuilles sont 
composées de 3 à 7 folioles 
ovales de couleur vert clair. Ses 
fleurs sont de couleurs blanches, 
roses ou jaunes pour le jasmin 
d’hiver, elles ont la forme d’un 
entonnoir de 3 à 5 centimètres 
de long, la hauteur du jasmin 
peut atteindre 1 à 10 mètres 
selon les variétés et il résiste à 
des températures de 15 degrés 
centigrades. 
Selon la variété, le jasmin 
fleurit de décembre à avril pour 
le jasmin d’hiver, et de juin à 
septembre pour le jasmin d’été.
Si vous souhaitez acquérir 
un jasmin, le plus simple est 
d’acheter un plant, et de le 
mettre en terre au printemps, 
avant le début de la floraison.
Le jasmin se multiplie aussi par 
bouturage ou par marcottage. 
Le semis est moins fréquemment 
pratiqué car ses résultats sont 
plus aléatoires, mais si vous 
avez la chance de trouver des 
graines de jasmin officinal, 
semez-les au mois de septembre 
ou octobre dans un terreau léger 
bien drainé, puis repiquez les 
jeunes plantules.
Nom commun. Jasmin - Famille 
des oleacées. 
Le jasmin est un arbuste vivace 
à fleurs et au feuillage persistant, 
semi-persistant, et caduc, il 
grimpe le long des palissades, 
des pergolas et des murs. Son 
hauteur à maturité est de 2 à 10 
mètres, son entretien est facile, 
son besoin en eau est moyen, 
d’une croissance normale, on 
peut le multiplier par bouturage 
et par marcottage, fragile, il est 
d’une résistance moyenne au 
froid. 
Le jasmin étoilé doit être 
planté dans un sol calcaire, 
caillouteux, ou dans un terreau 

bien drainé. Il aime être exposé 
au soleil à la mi-ombre, on peut 
aussi le mettre en évidence 
à l’extérieure au balcon, en 
terrasse, en couvre-sol, en 
massif, en bordure ou en haie.
On peut le planter en pleine 
terre, en bac, en pot ou en 
jardinière. La plantation doit 
avoir lieu aux mois de mars, 
avril mai, septembre, octobre 
et novembre. Il fleuri aux mois 
de janvier, février, mars, avril, 
juin, juillet, aout, septembre, 
décembre.
Tout connaitre sur tous les 
jasmins.
Leur exposition doit être faite 
en face de la lumière, il faut lui 
éviter cependant le plein soleil, 
éventuellement la mi-ombre, et 
le planter à l’abri du vent, dans 
un sol idéalement riche, léger et 
bien drainé et, éventuellement, 
dans un sol calcaire ou plus 
pauvre, mais toujours bien le 
drainer.
Sa floraison a lieu du mois de 
juin au mois de septembre, elle 
est abondante avec des fleurs 
blanches, jaunes ou crème.
Pour son entretien, l’arroser 
parcimonieusement, et lui 
apporter de l’engrais, le substrat 
doit être maintenu humide, tout 
en évitant les excès d’eau, ce 
que le jasmin tolère mal. 
Arrosez donc régulièrement 
durant la floraison, avec un 
apport d’engrais tous les 15 jours 
pour plantes fleuries. L’arrosage 
hebdomadaire en automne et en 
hiver, suffit largement. 
Conseils pour réussir la 
plantation du jasmin.
Le jasmin est bien connu 
pour ses fleurs blanches très 
odorantes. Mais cette plante 
grimpante se décline aussi au 
gré de ses espèces en jaune et en 
rose, l’une d’elle fleurit même 
en hiver et résiste très bien aux 
températures très négatives.
Quand planter le jasmin…?
Au printemps. Pour le jasmin 
d’hiver attendre la fin de la 
floraison avant de l’installer au 
jardin.
Comment planter le jasmin…et 
où le planter…?
Le jasmin apprécie les endroits 
chauds à l’abri des vents, il 
trouve sa place dans les jardins, 
en cascade de fleurs pour orner 
un balcon, une terrasse, on 
peut le planter dans un bac, ou 
en plante grimpante sur une 
pergola. 
Il est préférable de planter le 
jasmin dans les endroits de 
passage pour profiter de son 
parfum. Si le jasmin n’est pas 
palissé, il peut aussi ramper 
comme un couvre-sol.
Préparation de la plantation du 

jasmin.
-Creuser un trou 30 centimètres 
plus grand que le diamètre de la 
motte.
-Installer du  gravier ou autre 
matériau drainant, si besoin est, 
au fond du trou pour assurer une 
bonne évacuation de l’eau au 
niveau des racines.
-Prévoir un support sur lequel 
la plante va pouvoir grimper le 
long d’un mur ou d’une treille 
par exemple.
Exposition.
L’exposition doit être en plein 
soleil mais à mi-ombre. A 
noter cependant qu’un manque 
d’ensoleillement peut empêcher 
la plante de fleurir. 
Privilégier un endroit chaud et 
bien protégé du vent. 
La majorité des espèces de 
jasmin, dont le jasmin officinale  
ou jasmin blanc, l’espèce la 
plus connue, sont sensibles 
au froid et ne survivent pas à 
des températures inférieures à 
moins de 10 degrés centigrades .
La plante apprécie les sols riches 
mais sait aussi se contenter 
d’une terre ordinaire.
Distance entre 2 plants, entre 1 
mètre 50 et 2 mètres.
Comment planter le jasmin ?
-Installer la plante dans le trou.
-Reboucher avec du terreau de 
plantation.
-Tasser légèrement et arroser 
abondamment.
(Ne pas former de cuvette au 
pied de la plante pour prévenir 
toute humidité stagnante).
-Étaler la charpente de la plante 
sur son support afin de l’aider à 
s’y accrocher.
Que faire après la plantation du 
jasmin ?
-Arroser plus généreusement 
lors de la floraison.
-Protéger le pied par un paillage, 
car le jasmin est sensible au 
froid pendant l’hiver.
-Tailler le jasmin après sa 
floraison.
-Éliminer les vieux rameaux 
afin de le réduire légèrement.
(Ne tailler les autres espèces 
de jasmin qu’une fois tous les 
3 ou 4 ans afin de rééquilibrer 
l’arbuste, des tailles trop 
fréquentes réduisent leur 
floraison).
Quand et comment le planter…?
Le jasmin préfère un sol profond, 
fertile et bien drainé. Toutefois, 
certaines espèces poussent dans 
les sols pauvres, caillouteux et 
légèrement calcaires. On peut 
planter le jasmin au printemps 
hors de la période du gel ou à 
l’automne. 
Comment le planter en pleine 
terre...?
-. Après avoir trempé la motte 
dans de l’eau, inclinez celle-

ci lors de la plantation, afin de 
guider la tige vers son futur 
support.
-. Arrosez copieusement après 
sa mise en terre, mais évitez 
l’eau stagnante, le drainage du 
sol doit toujours être bon.
Comment le planter en pot...?
-. Pour le planter en pot, il faut 
d’abord placez une couche 
de billes d’argile au fond du 
contenant.
-. Ne pas arroser en excès pour 
éviter de faire jaunir les feuilles.
-. Pour le protéger du froid et 
du gel, pensez à le rentrer à 
l’intérieur dans une serre ou 
dans une véranda.
Comment le cultiver et 
l’entretenir...?
-. Après sa floraison, il faut 
supprimez les tiges les plus 
vieilles ceci pour l’éclaircir, cela 
lui permettra aussi de produire 
de nouvelles pousses.
- Au printemps et à l’automne, 
apportez lui de l’engrais liquide, 
ou en granulés pour plantes 
fleuries.
- Rempotez-le au printemps ou 
en automne. (Pour le rempotage 
en pot, il doit se faire après la 
floraison).
-. Certaines variétés de jasmin 
demandent à être protégés 
des hivers froids et des gelées 
en les recouvrant d’un voile 
d’hivernage et en optant pour 
un paillage au pied. 
-. L’arrosage doit être généreux 
pendant la période estivale. Ne 
pas oublier de faire un paillage.
Comment tailler le jasmin et 
comment procéder…?
-. Taillez après chaque floraison 
ceci pour supprimer les rameaux 
abîmés et en réduire l’ampleur. 
-. Les nouvelles pousses doivent 
être palissées au fur et à mesure 
de leur développement. 
-. Si votre jasmin a été brûlé par 
les rayons du soleil, taillez les 
parties brulées sèches pour que 
celui-ci reparte de plus belle.
-. Avant tout commencez par 
ôter toutes les brindilles sèches. 
Les rameaux qui sont trop 

imposants pourront être rabattus 
d’un tiers au maximum. 
-. Taillez tous les rameaux qui 
s’échappent de leur support et 
arrachez toutes les branches 
spontanées qui sont nombreuses. 
-. Éclaircissez le centre en 
supprimant les rameaux en 
surnombre, de préférence les 
plus vieux ainsi l’arbuste s’en 
trouvera aéré et il est alors 
aisé de démêler les branches 
enchevêtrées. 
Votre jasmin vous en remerciera, 
il sera moins touffu, sa silhouette 
sera plus équilibrée, et il sera 
plus florifère l’été prochain. 
Cette taille peut être pratiquée 
tous les 2 ou 3 ans seulement.
Quelles sont ennemis et 
les insectes parasitaires du 
jasmin…?
Les ennemis du jasmin sont 
les cochenilles et surtout les 
pucerons. Remède. Traiter 
les avec un insecticide et des 
produits spécifiques respectueux 
de l’environnement.
Traitement des cochenilles.
Les cochenilles, ceux sont 
de petits insectes suceurs et 
piqueurs qui se délectent de 
la sève du jasmin. Elles se 
dissimulent sous les feuilles, 
sur les pousses ou les branches, 
le jasmin infesté se couvre de 
fumagine et devient poisseux. 
Remède - Optez pour une 
pulvérisation d’anti cochenilles 
en hiver, à base d’huile blanche.
En fin de printemps, vous pouvez 
effectuer 2 pulvérisations 
d’un mélange d’eau, de savon, 
d’huile et d’alcool à environ une 
demi-heure d’intervalle.

...A suivre

Tout savoir sur les jasmins dans toutes leurs diversités
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Treize films en compétition, 
des stars et des avant-
premières très attendues 

dont un biopic sur le poète 
canadien décédé Leonard Cohen: 
la 48e édition du festival du cinéma 
américain de Deauville s’ouvre 
vendredi avec, à la tête du jury, le 
réalisateur Arnaud Desplechin.
Fidèle à son ADN de défricheur 
de jeunes talents, le festival, qui 
se tient jusqu’au 11 septembre, 
revient avec une édition faisant la 
part belle aux jeunes cinéastes: huit 
films sur les treize en compétition 
sont des premiers opus.
Parmi eux, plusieurs pépites 
déjà repérées dans les différentes 
sections du Festival de Cannes, 
comme «War Pony» de Gina 
Gammell et Riley Keough, la 
petite-fille d’Elvis Presley ou 
«Aftersun», de la réalisatrice 
Charlotte Wells.
A noter aussi la présence de «The 
Silent Twins» de la Polonaise 
Agnieszka Smoczynska. Inspiré de 
faits réels, le film raconte l’histoire 
de jumelles qui refusèrent de 

communiquer avec le monde 
extérieur.
Pour la soirée d’ouverture, 
aux alentours de 19H30, les 
organisateurs misent sur Elizabeth 
Banks et Sigourney Weaver à 
l’affiche de «Call Jane», film 
sur l’IVG signé Phyllis Nagy 

(scénariste du film «Carol»- 2015).
A la tête du jury, le réalisateur 
Arnaud Desplechin, dont le 
dernier film «Frère et soeur» avait 
été présenté en compétition au 
Festival de Cannes.
Parmi les événements attendus, 
il faudra compter sur le film 

«Blonde», 
biopic sur la vie de Marilyn 
Monroe. Il sera présenté le 9 
septembre, en présence de son 
réalisateur, Andrew Dominik 
(«L’Assassinat de Jesse James par 
le lâche Robert Ford», 2007) et 
son actrice principale, la Cubaine 
et ex-James Bond Girl, Ana de 
Armas.
Le film, qui sortira le 28 septembre 
sur Netflix, est dans la course au 
Lion d’Or à la Mostra de Venise, 

où il sera officiellement projeté le 
8 septembre.
Du côté des documentaires, 
section toujours très fournie à 
Deauville, un film retient toutes 
les attentions: celui consacré au 
poète canadien Leonard Cohen, 
décédé en 2016 à l’âge de 82 ans.
Intitulé «Hallelujah, les mots 
de Leonard Cohen», il est signé 
Dan Geller et Dayna Goldfine et 
revient, à travers la chanson culte 
«Hallelujah», sur la vie de cet 
artiste incontournable.
Si la dose de glamour du festival 
sera sans conteste assurée par Ana 
de Armas, la venue de l’acteur 
devenu réalisateur Jesse Eisenberg 
(«The Social Network», 2010), 
qui présentera «When You Finish 
Saving The World», promet elle 
aussi un moment fort.
Tout comme la projection, en 
clôture du festival, du nouveau 
long-métrage de l’actrice 
américaine Olivia Wilde, «Don’t 
Worry Darling» avec Florence 
Pugh et la superstar de la pop 
Harry Styles.

Sara Boueche

L’Institut français 
d’Annaba ouvre les 
portes de sa galerie 

d’art aux jeunes artistes amateurs 
d’anime, du 01 au 08 septembre. 
La culture Manga compte, 
désormais, des adeptes annabis. 
Ce rendez-vous culturel a réunis 
les Mangaka de chez nous pour 
exhiber leurs magnifiques œuvres. 
Une exposition de dessins, des 
compétitions et des workshops 
de haut niveau et des ateliers 
dédiés à l’apprentissage des 
techniques du style Manga sont 
au programme de cette expo, qui 
connait une hausse fréquentation 
et un enthousiasme du public, qui 
a publicité ce genre d’évènement. 
Dans un espace convivial dédié à 
l’art et aux échanges artistiques 
les jeunes visiteurs n’ont pas 

hésité à prendre des photos avec 
les cosplayeurs .
‘’Cette expo est née d’une 
envie de partager une passion 
pour le manga et l’animation, 
parce qu’effectivement, il existe 
désormais des amateurs annabis 
engagés dans la voie de cet 

art.’’nous a déclaré Mme Zoubida 
Boulenouar.
Ramenez vos crayons et venez 
montrer vos talents et découvrir 
ceux des autres. L’entrée est libre 
à tout amateur de dessin manga…
ça vaut vraiment le détour.

Marilyn et un documentaire sur Leonard Cohen

 top départ du festival de Deauvillete

‘’Expo workshops Manga’’ à la galerie d’art de l’IF Annaba 

Une immersion dans l’univers Manga
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Le méga-festival Rock in 
Rio fait son grand retour 
vendredi avec des têtes 

d’affiche comme Justin Bieber, 
Dua Lipa ou Coldplay, et va 
rassembler 700.000 spectateurs 
sur sept jours après trois ans de 
pause en raison du Covid-19 qui 
a durement frappé le Brésil.
«C’est le moment de nous 
retrouver, après la pandémie. 
Nous allons pouvoir nous 
croiser, nous embrasser: la vie 
n’est pas derrière un écran, c’est 
en direct», a déclaré Roberto 
Medina, fondateur du festival, 
lors d’une conférence de presse 
au Parc Olympique des JO-2016, 
où se dérouleront les concerts.
Pour la neuvième édition du 
festival au Brésil, la 22e en 
comptant celles organisées au 
Portugal, en Espagne ou aux 
Etats-Unis, Rock in Rio doit 
rassembler 100.000 spectateurs 
durant chacun des sept jours 

du festival (2,3,4,8,9,10 et 11 
septembre).
Comme lors des éditions 
précédentes, la programmation 
est des plus éclectiques, avec 
aussi bien du heavy metal que de 

la pop, du hip hop, de la chanson 
brésilienne ou du funk carioca.
La première journée, vendredi, 
devait faire la part belle au heavy 
metal, avec le groupe iconique 
britannique Iron Maiden, les 

Américains de Dream Theater, 
les Français de Gojira et le 
régional de l’étape, Sepultura, 
présent lors de presque toutes les 
éditions depuis 1991.
Les concerts seront répartis 
sur huit scènes, dont le New 
Dance Order, dédié à la musique 
électronique, et l’Espaço Favela, 
avec un décor de bidonville de 
Rio, où se produiront des jeunes 
issus de ces quartiers pauvres 
où vit environ un quart de la 
population de la ville.
Les spectateurs pourront aussi 
s’amuser avec des attractions 
comme une tyrolienne qui passe 
juste au-dessus de la scène 
principale ou un grand huit.
Des stars internationales comme 
Post Malone, Camila Cabello 
ou Megan Thee Stallion sont 
attendues de pied ferme pas les 
fans, ainsi que des artistes locaux 
comme Iza, Ivete Sangalo ou le 
groupe de rap indigène Brô Mc’s.

L’Amazonie sera également 
représentée, dans l’espace 
«Nave» (navette), une salle où 
seront projetées sur des écrans 
panoramiques des images de la 
plus grande forêt tropicale de 
la planète, fortement touchée 
actuellement par les incendies.
À Rio de Janeiro, le festival 
se déroule normalement tous 
les deux ans depuis 2011, mais 
l’édition de 2021 a été reportée 
d’un an en raison de la pandémie 
qui a fait plus de 680.000 morts 
au Brésil.
Ainsi les concerts ont lieu en 
pleine campagne électorale, 
à moins d’un mois d’une 
présidentielle qui s’annonce 
comme la plus polarisée de 
l’histoire récente du Brésil, entre 
le président d’extrême droite Jair 
Bolsonaro et l’ancien chef de 
l’Etat de gauche Luiz Inácio Lula 
da Silva.

La série américaine Queen Sugar 
tire sa révérence. À une saison 
de la fin, l’équipe du show qui 
se déroule en Nouvelle-Orléans 
à célébrer les derniers jours de 
tournage.
«Je voulais que ce soit une 
capsule temporelle des Noirs 
vivant à cette époque pour que 
nous puissions nous célébrer 
nous-mêmes, mais aussi pour 
que nous permettions à d’autres 
personnes de se familiariser 
avec tous les différents aspects 
de nos vies. J’ai l’impression 
que c’est ce que nous avons fait. 
Ça a été un honneur d’être aussi 
précis avec cette série que je le 
suis....... Cela va me manquer, 
mais c’est un peu comme lorsque 
votre bébé obtient son diplôme 
; vous devez l’envoyer dans 
le monde et c’est ce que nous 
faisons aujourd’hui» a déclaré 
Ava Duvernay, productrice 
exécutive. 
La série est connue pour 
traverser les frontières de la 
race, des droits civiques et de 
la pauvreté, ce qui a trouvé un 
écho auprès des habitants de la 
Nouvelle-Orléans.
«C’est comme le meilleur travail 
que l’on puisse avoir. En tant 
que personne dans ma position, 
essayer de diriger les troupes. 
Tout le monde m’a soutenu et 
m’a et nous sommes vraiment 
un ensemble. Nous nous 
aimons vraiment et travaillons 
ensemble comme une famille. 
C’est quelque chose de rare sur 

un plateau.»  a révélé l’actrice_
Rutina Wesley. 
«Nous avons touché la corde 
sensible de beaucoup de gens, 
mec. Ce que j’aime le plus, 
honnêtement, c’est quand je me 
promène dans la rue, à n’importe 
quel moment, n’importe où 
aux États-Unis, en Afrique ou 
au Canada, on me demande : 
«Quoi de neuf, Hollywood ? 
Cela signifie que j’ai touché une 
corde sensible, que nous avons 
touché une corde sensible pour 
le public.» a expliqué l’acteur 
Omar Dorsey.
La maire de la Nouvelle-
Orléans, Latoya Cantrell, a 
organisé un événement au studio 
de tournage de la série afin de 
remettre à la réalisatrice, une clé 
de la ville et déclarer le 20 juin 
Journée Queen Sugar :»Nous 
nous attaquons à des problèmes 

clés, à des problèmes sociaux 
avec lesquels nous vivons, que 
nous traitons et sur lesquels 
nous travaillons tous les jours. 
C’est donc pertinent pour nos 
téléspectateurs. C’est pertinent 
pour les citoyens de notre ville 
et nous voyons cela comme un 
reflet de l’audience à travers 
le pays et vraiment à travers le 
monde.» a déclaré la maire de la 
ville. 
La série Queen Sugar a été 
produite par Ava DuVernay, 
avec Oprah Winfrey en tant 
que productrice exécutive. Le 
feuilleton est basé sur le roman 
du même nom publié en 2014 
par l’écrivain américain Natalie 
Baszile.
La saison finale de Queen Sugar 
a débuté  mardi 2 septembre 
2022.

Brésil

le festival Rock in Rio de retour après le Covid

La série américaine «Queen Sugar» tire sa révérence
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Retenez la date! Le 12 novembre 
2022, une union très spéciale 
aura lieu. Tiffany Trump, la fille 
de l’ancien président américain 
Donald J. Trump, épousera le 
milliardaire libanais Michael 
Boulos.
Les rumeurs autour de leur liai-
son ont fait surface en 2018, alors 
qu’ils se fréquentaient depuis 
l’été après leur rencontre lors 
d’une fête sur l’île grecque de 
Mykonos. Plus tard cette année, 
la fille de l’ex-président améri-
cain a présenté son petit-ami à 
sa familleà Mar-a-Lago lors de 
Thanksgiving, au même endroit 
où leur mariage est prévu.
En 2021, à la veille de la fin du 
mandat de Trump, le couple a 
annoncé ses fiançailles sur Ins-
tagram.
Originaire du village de Kfa-

raakka, dans le nord du Liban, 
Michael a déménagé à Londres 
pour compléter son diplôme de 
premier cycle après avoir été di-
plômé d’une école internationale 
de renom à Lagos. Il est le fils du 
magnat libanais des affaires Mas-
saad Boulos.

Michael et sa famille se rendent 
régulièrement dans leur pays 
d’origine pour les vacances, et 
son père s’est même présenté 
aux élections législatives de 
2018 avant de retirer sa candida-
ture. Boulos senior a été impli-
qué dans la politique auparavant, 

faisant partie du Courant patrio-
tique libre du président, Michel 
Aoun, avant d’avoir des désac-
cords avec lui et de rejoindre le 
Mouvement Marada, dirigé par 
l’ancien ministre Sleiman Fran-
gieh.
Selon le magazine People, Bou-
los a fait sa demande en mariage 
dans la roseraie de la Maison 
Blanche se présentant à la famille 
Trump avec une bague en dia-
mant taille émeraude de 13 carats 
d’une valeur de 1,2 million d’eu-
ros. La cérémonie et la récep-
tion auront lieu dans la station 
balnéaire Mar-a-Lago résidence 
d’été de Donald Trump. 

Un mariage dans un lieu 
controversé 

Donald Trump et sa deuxième 
ex-femme, Marla Maples, la 
mère de Tiffany, sont tous deux 

impliqués dans l›organisation de 
l›événement. Sa résidence pri-
vée de Palm Beach, en Floride, 
a fait plusieurs fois la Une des 
journaux et a servi d›escapade à 
la famille de l’ancien président 
tout au long de la présidence de 
Trump.
Le FBI a exécuté un mandat de 
perquisition sur la propriété, 
où plus de 500 invités seront 
conviés. Il est possible que cer-
taines célébrités, proches de Tif-
fany Trump, telle que Lindsay 
Lohan et Abigail Breslin, fassent 
partie de cette longue liste.
Il semble que l’ex-président amé-
ricain Donald Trump, connu pour 
ses nombreux commentaires ra-
cistes, devra réfléchir à deux fois 
avant de parler politique à table, 
maintenant que sa fille Tiffany 
épouse un Arabe.

Le 6 novembre prochain, Ashton 
Kutcher sera sur la ligne départ 
du marathon de New York. Et 
d’ici là, l’acteur s’entraîne d’ar-
rache-pied pour aller au bout de 
la couse comme il l’a expliqué à 
Entertainment Tonight. « Le plus 
gros changement physique a été 
le transfert de masse musculaire 
depuis le haut du corps vers le 
bas du corps, a-t-il expliqué. J’ai 
perdu presque six kilos.»
De longues semaines d’entraîne-

ment intensif que la star de That 
‘70s Show aurait bien du mal à 
subir s’il n’était pas très entouré. 
Outre le soutien indéfectible de 
Mila Kunis, son épouse, Ashton 
Kutcher est accompagné dans 
son programme par la société 
Peloton avec qui il a conclu un 
partenariat. En outre, l’acteur a 
pour objectif de lever des fonds 
pour sa fondation Thorn, une or-
ganisation qui œuvre à défendre 
les enfants face aux abus sexuels 

en ligne.
Un entraînement auquel il a éga-
lement convié une myriade de 
personnalités telles que Nata-
lie Portman, Chris Paul, Kenny 
Chesney ou encore Kim Kar-
dashian afin de les interviewer 
en plein effort. Cette série d’en-
tretiens à bout de souffle a été 
intitulée Our Future Selves et 
sera diffusée en ligne.

Barack Obama continue 
de remplir son armoire à 
récompenses et ce n’est 

une nouvelle fois pas pour une 
action dans le domaine de la 
politique. L’ancien président 
des Etats-Unis a reçu un Emmy 
pour la narration de sa série do-
cumentaire Netflix Nos grands 
parcs nationaux, a annoncé sa-
medi l’Académie américaine de 
la télévision.
La cérémonie de remise des prix 
aura lieu le 13 septembre, mais 
les récompenses mineures sont 
annoncées avant. Un autre pré-
sident avait déjà reçu un Emmy - 
Dwight D. Eisenhower en 1956-
, mais dans son cas il s’agissait 
d’un prix honorifique. Le suc-
cesseur de Barack Obama à la 
présidence, Donald Trump, n’a 
par contre pas remporté de prix 
pour son émission de téléréalité 
The Apprentice, même s’il a été 
nominé deux fois.
Parmi les autres nominés dans la 
catégorie narrateur figurent l’an-
cienne star de la NBA Kareem 

Abdul-Jabbar (Black Patriots : 
Heroes Of The Civil War), l’ac-
trice oscarisée Lupita Nyong’o 
(Serengeti II) et le naturaliste 
vétéran David Attenborough 
(The Mating Game).
Après avoir quitté leurs fonc-
tions en 2017, Barack Obama et 
sa femme Michelle ont chacun 
écrit des mémoires à succès et, 
en plus de leur fondation à but 

non lucratif, ont créé une so-
ciété de production qui a signé 
un contrat avec Netflix d’une 
valeur estimée à des dizaines de 
millions de dollars.
Deux Grammy et un prix Nobel 
de la paix
Le premier documentaire de 
leur société, American Factory, 
a remporté l’Oscar du meilleur 
long métrage documentaire et 

un Emmy pour la réalisation, 
mais les prix ont été décernés 
aux cinéastes et non aux Obama 
eux-mêmes.
L’ancien président améri-
cain (2009-2017) a également 
déjà remporté deux Grammy 
Awards, pour les versions audio 
de ses mémoires, The Audacity 
of Hope et Dreams from My 

Father. Parmi ses distinctions, 
Barcak Obama avait par ailleurs 
reçu le prix Nobel de la paix 
après sa victoire à l’élection pré-
sidentielle de 2008, pour ses « 
efforts extraordinaires pour ren-
forcer la diplomatie internatio-
nale et la coopération entre les 
peuples ».

La fille de Donald Trump s’apprête à épouser
 un milliardaire libanais

Etats-Unis  

Le Emmy 2022 du meilleur narrateur remporté 
par Barack Obama

Ashton Kutcher s’entraîne pour le marathon de New York
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Les éléments de la 
brigade territoriale 
de la Gendarmerie 

nationale (GN) de Douera 
(Alger) ont arrêté un 
individu pour fraude dans 
la transformation du lait 
subventionné en petit lait, loin 
de toute règle d’hygiène, a 
indiqué lundi un communiqué 
de la GN.
L’opération a eu lieu suite à 
des informations rapportant 
qu’un individu s’adonnait à 
la production du petit lait à 

partir du lait subventionné 
en sachets à travers la 
fermentation en y ajoutant des 
petits morceaux de margarine 
et le conditionnement dans 
des récipients en plastique, et 
le proposait à la vente, précise 
la même source.
Après avoir perquisitionné le 
local, les éléments de la GN 
accompagnés des services de 
lutte contre la fraude et de 
contrôle des prix de Draria, 
ont trouvé 10.150 sachets 
de lait subventionné et 120 

boites de margarines.
Après avoir soumis le produit 
au contrôle hygiénique, ce 
dernier s’est avéré impropre 
à la consommation. Tous les 
produits saisis ont été détruits.
Après parachèvement des 
procédures légales, le mis en 
cause (41 ans) a été présenté 
aux juridictions compétentes 
pour vente d’un produit 
alimentaire impropre à la 
consommation, spéculation et 
monopole, conclut la même 
source.

Les éléments de la 
Gendarmerie nationale de la 
wilaya de Sétif ont procédé 

au démantèlement d’un réseau 
criminel organisé composé de 12 
individus activant dans plusieurs 
wilayas du pays et spécialisé 
dans le stockage, le transport et le 
trafic de drogues, et saisi plus de 5 
quintaux de cannabis.
L’affaire a été déclenchée suite 
à des informations confirmées 
faisant état d’une importante 
quantité de drogues chargées à 
bord d’un véhicule devant transiter 

par le territoire de compétence vers 
une wilaya de l’est du pays via des 
routes nationales, a indiqué samedi 
un communiqué des services de la 
Gendarmerie nationale.
Exploitant ces informations, 
les éléments de la Gendarmerie 
nationale ont mis sur pied un plan 
qui s’est soldé par l’interpellation 
du conducteur, a ajouté la même 
source, précisant que la fouille 
du véhicule avait permis de 
découvrir une importante quantité 
de drogues.
L’intensification des investigations 

qui ont concerné plusieurs 
wilayas du pays ont donné lieu au 
démantèlement du réseau constitué 
de 12 individus, et à la saisie de plus 
de 5 quintaux de cannabis, de 10 
véhicules et d’un motocycle outre 
un appareil de communication et 
un montant considérable, précise-
t-on de même source.
Les mis en cause en été déférés 
devant le procureur de la 
République territorialement 
compétent, a conclu le 
communiqué.

Plus de 52.000 agents 
recenseurs, près de 8 000 
agents contrôleurs et 3 

000 formateurs seront mobilisés 
lors du 6ème Recensement 
général de la population et de 
l’habitat (RGPH-2022), prévu 
du 25 septembre au 9 octobre, 
selon un document de l’Office 
national des statistiques (ONS). 
L’opération vise à collecter 
les données sur la population 
et le parc logement dans un 
délai déterminé moyennant 
des supports de collecte (via 
tablettes ou questionnaires en 
format papier accessoirement).
Le RGPH, qui se déroule 
simultanément dans tout le 
territoire national, constitue 
une opération phare dans le 
système national d’information 
statistique du pays, note la 
même source.
Il s’agit d’un inventaire 
exhaustif de la population et 

du logement à une date de 
référence donnée, ainsi que 
de leurs caractéristiques et 
qui s’effectue en trois phases 
(recensement, exécution, 
exploitation des données).
Les données du recensement 
sont utilisées pour la mise en 
place, le suivi et l’évaluation 
des politiques publiques au 
niveau national et local, la 
mise à disposition du public 

d’informations statistiques 
actualisées dans les 
domaines socioéconomiques, 
l’évaluation des progrès 
accomplis par rapports aux 
engagements entrepris au 
niveau international et pour les 
besoins de recherche, d’études 
et d’analyses, explique la 
même source.
Le RGPH distingue quatre 
catégories de population 

dont le ménage ordinaire ou 
collectif, le ménage nomade, la 
population comptée à part et la 
population sans domicile fixe.
L’ONS précise que le 
recensement concerne toutes 
les personnes qui résident 
sur le territoire national, y 
compris les étrangers, présents 
pendant la date de référence 
du recensement ou absents 
temporairement.
Il s’agit de recueillir 
des informations socio-
démographiques et 
économiques pour chaque 
membre du ménage 
(identification des membres du 
ménage, nuptialité, fécondité 
des femmes non célibataires, 
mobilité et migration, éducation 
et scolarité, utilisation des 
technologies de l’information 
et de la communication, 
difficultés motrices sensorielles 
et cognitives et activité 

économique).
Le recensement concerne 
aussi les décès survenus dans 
le ménage au cours des 12 
derniers mois, ainsi que le 
départ à l’étranger (émigration) 
au cours des 5 dernières années.
Le RGPH concerne, en outre, 
toutes les constructions à 
usage d’habitation et les 
caractéristiques du parc 
logement (tous les logements 
occupés, inoccupés, 
secondaires, non encore 
livrés, abandonnés etc...) et 
tous les logements à usage 
professionnel.
Lors de l’opération, 
l’agent recenseur recueille 
des informations sur la 
construction, le logement 
ainsi que les commodités et 
l’équipement du ménage.
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Arrestation d’un individu pour fraude dans la transformation 
du lait subventionné en petit lait

Sétif:

Plus de 5 quintaux de cannabis saisis et 12 individus arrêtés

RGPH-2022 :

Plus de 52000 agents recenseurs mobilisés


